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Annexes 

ANNEXE 1 : Extrait du programme d’éveil au cycle 4 de la 

Fédération de l’Enseignement Fondamental Catholique [FédEFoC] 

A gauche, les 3 grandes étapes de la démarche d’investigation au service de 

l’apprentissage en initiation scientifique. A droite, les compétences des socles (FW-B, 

1999) à développer pour chacune de ces étapes. 
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ANNEXE 2 : La démarche d’investigation raisonnée en sciences 

promulguée par les textes officiels français (Drouard, 2008, p.2.) 
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ANNEXE 3 : Items du questionnaire à l’attention des enseignants 

TIMSS 2015, repérés dans Teig, Scherer et Nilsen (2019) 
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REMARQUES 

L’item 4 du questionnaire de recherche « L’enseignant nous invite à faire des liens 

avec ce que nous connaissons déjà » a été inspiré des items G14, a et f de TIMSS 

2015 : 

« How often do you do the following in teaching this class ? 

a) Relate the lesson to student’s daily lives… 

f) Link new content to students’prior knowledge. » 

Les items du questionnaire de recherche numérotés 10 « L’enseignant apporte du 

matériel en classe », 11 « L’enseignant propose des activités qui donnent envie d’en 

apprendre davantage » et 12 « L’enseignant nous laisse choisir nos propres stratégies 

pour résoudre un problème » sont issus ou ont été adaptés à partir des items G14, c, d 

et g :    « How often do you do the following in teaching this class ? 

             c) Bring interesting materials to class.  

d) Ask students to complete challenging exercices that require them to go 

beyond the    instruction.   

g)Ask students to decide their own problem solving procedures. » 

Les items 13 « L’enseignant nous demande de réaliser des expériences ou des 

recherches » et 15 « L’enseignant nous propose des activités en dehors de la classe 

(par exemple, des visites, des expériences dans la cour, des observations dans la 

nature, etc.) » du questionnaire de recherche, sont issus des items S3 e et k. 

In teaching science to the students in this class, how often do you ask them to 

do the following ?  

e) Conduct experiments or investigations.  

k) Do field work outside the class. 

L’item 16 du questionnaire de recherche « L’enseignant encourage les discussions 

entre nous, les élèves de la classe. » est traduit de G14 e : 

How often do you do the following in teaching this class ?  

e) Encourage classroom discussions among students. » 



V 

 

ANNEXE 4 : Questionnaire tel qu’il a été testé en laboratoires 

cognitifs61 

1. La perception de se voir proposer des tâches qui activent et s’appuient sur les 

connaissances préalables est questionnée par les items suivants : 

 

Avec une échelle d’accord 

N° Item Origine 

i 1 L’enseignant nous demande souvent de dire, 

d’écrire ou de dessiner ce que nous connaissons 

déjà d’un sujet avant d’en parler. 

Item personnel inspiré par 

les intitulés des socles de 

compétences (FW-B, 

1999) 

i 2 À partir d’une observation, d’une expérience ou 

d’une réflexion d’un élève, l’enseignant nous 

invite souvent à nous questionner. 

Item personnel inspiré par 

les intitulés des socles de 

compétences (FW-B, 

1999) 

i 3 L’enseignant nous demande d’émettre des 

hypothèses pour essayer d’expliquer un 

phénomène ou une observation. 

Item personnel inspiré par 

les intitulés des socles de 

compétences (FW-B, 

1999) 

i 4 L’enseignant nous invite à faire des liens avec ce 

que nous connaissons déjà. 

TIMSS 2015 

 

2. Le caractère complexe, ouvert et stimulant de la tâche proposée est questionné 

par les items suivants : 

 

2.1 Avec une échelle d’accord 

 

N° Item Origine 

i 5 L’enseignant nous propose des activités qui nous 

demandent un certain temps de réflexion. 

Atlay et al. (2019) ; 

Praetorius et al. (2018) 

i 6 L’enseignant nous fournit des exercices pour 

lesquels plusieurs solutions sont possibles. 

Atlay et al. (2019) ; 

Praetorius et al. (2018). 

i 7 L’enseignant nous pose des questions ouvertes, 

c’est-à-dire, des questions auxquelles il ne suffit 

pas de répondre par oui ou non. 

Praetorius et al. (2018) 

L’explication est 

personnelle. 

i 8 L’enseignant nous demande parfois de chercher 

des informations dans des livres ou des textes 

documentaires 

Item personnel inspiré par 

les intitulés des socles de 

compétences (FW-B, 

1999) 

i 9 L’enseignant nous demande d’expliquer le 

fonctionnement d’un phénomène observé (par 

exemple, l’ampoule d’un circuit électrique 

s’allume ou s’éteint, l’eau change d’état, etc.). 

Item personnel inspiré par 

les intitulés des socles de 

compétences (FW-B, 

1999) 

 
61 Pour plus de lisibilité, les items d’activation cognitive générale ont été grisés tandis que ceux qui 

concernent l’activation cognitive spécifique à la démarche d’investigation sont restés incolores. 
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2.2 Avec une échelle de fréquence 

N° Item Origine 

i 

10 

L’enseignant apporte du matériel en classe.  TIMSS 2015 

i 

11 

L’enseignant propose des activités qui donnent 

envie d’en apprendre davantage. 

TIMSS 2015         

i 

12 

L’enseignant nous laisse choisir nos propres 

stratégies pour résoudre un problème. 

TIMSS 2015           

i 

13 

L’enseignant nous demande de réaliser des 

expériences ou des recherches. 

TIMSS 2015 

i 

14 

L’enseignant nous propose d’imaginer les étapes 

d’une expérience ou de les remettre dans l’ordre 

chronologique. 

Item personnel inspiré par 

les intitulés des socles de 

compétences (FW-B, 

1999). 

i 

15 

L’enseignant nous propose des activités en 

dehors de la classe (par exemple, des visites, des 

expériences dans la cour, des observations dans 

la nature, etc.). 

TIMSS 2015 

 

Les exemples sont 

personnels.  

3. La dimension « Tâche qui suscite des pratiques discursives ou des échanges 

argumentatifs » est composée des items suivants : 

N° Item Origine 

i 

16 

L’enseignant encourage les discussions entre 

nous, les élèves de la classe. 

TIMSS 2015 

 

i 

17 

L’enseignant nous demande de comparer nos 

stratégies ou nos résultats. 

Baumert et al. (2010) ; 

Klieme et al. (2006) ; 

Lipowsky et al. (2009). 

i 

18 

L’enseignant nous invite à argumenter, c’est-à-

dire, essayer de convaincre les autres que ce 

qu’on affirme est juste. 

Item personnel  

i 

19 

L’enseignant nous demande de dire pour quelles 

raisons nous sommes d’accord avec ce qu’un 

autre élève explique ou pour quelles raisons, nous 

ne sommes pas d’accord. 

Item personnel inspiré par 

la revue de littérature 

concernant 

l’argumentation. 

i 

20 

L’enseignant nous demande de justifier nos 

réponses à ses questions. 

Baumert et al. (2010) ; 

Klieme et al. (2006) ; 

Lipowsky et al. (2009). 

i 

21 

L’enseignant nous encourage à reformuler ses 

propos, c’est-à-dire, exprimer ce qu’il a dit avec 

nos propres mots. 

Item personnel inspiré par 

la revue de littérature 

concernant 

l’argumentation. 

i 

22 

L’enseignant nous incite à reformuler les propos 

d’un autre élève pour s’assurer que nous avons 

bien compris ce qu’il voulait dire. 

Item personnel inspiré par 

la revue de littérature 

concernant 

l’argumentation. 

i 

23 

L’enseignant nous propose d’expliquer ce que 

nous avons compris d’un phénomène ou d’une 

expérience vécue. 

Item personnel inspiré par 

le programme du cycle 4 

en initiation scientifique 

(FédEFoC, n.d) 
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ANNEXE 5 : Compte rendu des laboratoires cognitifs 

Première partie : Pour mesurer la perception de se voir proposer des tâches qui activent 

et s’appuient sur ses connaissances préalables (avec une échelle d’accord). 

Item 1 L’enseignant nous demande souvent de dire, d’écrire ou de dessiner ce que 

nous connaissons déjà d’un sujet avant d’en parler. 

Élève 1 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif :  

E1 : Je suis d’accord parce qu’il y a des élèves qui comprennent mieux en dessinant 

et en parlant et ils ont plus facile pour étudier.  

MFV : J’insiste sur le mot « avant » est-ce qu’avant de commencer à apprendre à un 

sujet, l’enseignant vous demande de mettre sur papier ce que vous connaissez déjà 

de ce sujet ?  

E1 :  Non, sauf quand on fait des révisions.  

Conclusion de l’échange :  

Il y a inadéquation entre l’item et la réponse apportée par l’élève. 

Il paraît donc nécessaire de mettre de mettre en évidence le fait qu’on se situe avant 

d’apprendre une nouvelle notion. 

Élève 2 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Je suis d’accord parce que ça peut peut-être nous aider à dire ce qu’on connait 

déjà et peut-être réviser ou, que quelqu’un nous explique, par exemple, Madame, 

pour un sujet qu’on ne connait pas. 

Données comportementales : 

L’élève est très hésitant et l’adulte n’insiste pas pour avoir davantage d’explications 

afin de le mettre à l’aise. 

Conclusion : 

Cet item semble déstabiliser l’élève. Sa formulation est peut-être trop compliquée. 

Élève 3 

Réponse : Pas du tout d’accord 

Rapport verbal concurrent : 

Rapport verbal rétrospectif : 

E3 : On ne fait jamais ça. 

MFV : Quand vous abordez quelque chose de nouveau en éveil scientifique, tu as 

l’impression qu’on ne vous demande pas ce que vous savez déjà. 

E3 : Non 

Conclusion : 

La réponse de l’élève semble cohérente avec ce qu’il exprime. 

Élève 4  

Réponse : D’accord 

Rapport verbal concurrent : 

E3 : Je ne sais pas que répondre parce que ça arrive. Par exemple, quand on a 

commencé à parler de la matière, on devait dire ce qu’on connaissait déjà mais, ce 

n’est pas à chaque fois comme ça. 

MFV : Réponds ce qui te parait le mieux en fonction de ce que tu viens de décrire. 
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Conclusion : 

L’adéquation entre l’item et la réponse de l’élève pose question. Il ne sait que 

répondre puis répond qu’il est d’accord alors que « ce n’est pas à chaque fois comme 

ça. » 

Élève 5 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal concurrent : 

E5 : Ici, ce que je comprends, c’est qu’on demande si, quand Madame X va nous 

apprendre quelque chose sur un nouveau sujet, est-ce qu’elle nous questionne 

d’abord dessus pour savoir si on avait déjà appris ou bien si on connait déjà quelque 

chose. 

Conclusion : 

L’adéquation entre l’item et la réponse de l’élève est évidente. 

Conclusion générale : 

Pour insister sur le fait qu’on se situe avant l’apprentissage, on pourrait commencer 

l’item par cette notion du temps :  

Avant de commencer à parler d’un nouveau sujet, l’enseignant nous demande 

souvent de dire, d’écrire ou de dessiner ce que nous connaissons déjà. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Item 2  À partir d’une observation, d’une expérience ou d’une réflexion d’un élève, 

l’enseignant nous invite souvent à nous questionner. 

Élève 1 

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E1 : Il y a toujours des élèves qui ont des questions aux questions des autres élèves 

pour savoir si c’est bien comme ça… 

MFV : J’aimerais savoir si une question en amène une autre… 

E1 : Oui  

Conclusion de l’échange :  

L’échange est peu probant dans la mesure où il est trop guidé par l’adulte. 

L’item semble cependant, difficile à comprendre. 

Élève 2 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Je suis d’accord parce que ça peut nous aider à … 

MFV : À apprendre ? 

E2 : Oui 
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MFV : Qu’est-ce que tu comprends quand je dis « L’enseignant nous invite souvent 

à nous questionner ? » Tu pourrais redire ça avec d’autres mots ? 

E2 : Ben, que l’enseignant demande, par exemple, … si une question ou un 

exercice… Ben, on nous dit par exemple la réponse et que … 

MFV : Ce que j’aimerais savoir, c’est si vous avez l’impression que l’enseignant 

cherche à ce que vous vous posiez des questions avant d’apprendre quelque chose. 

Données comportementales : 

À ces mots, l’élève acquiesce de la tête et confirme verbalement qu’il est d’accord 

en ajoutant : « Souvent, on doit réfléchir et donc, on se pose des questions. » 

Conclusion de l’échange :  

Même après une explication plus précise du sens de l’item, l’élève maintient son 

opinion et semble confirmer par ses propos qu’il a bien compris l’item tel qu’il a été 

rédigé. 

Mais la formulation est peut-être à revoir afin de la simplifier. 

Élève 3 

Réponse : « Tout à fait d’accord » mais après éclaircissement, « Pas d’accord du 

tout ». 

Rapport verbal rétrospectif : 

E3 : À chaque fois qu’on fait une expérience, on nous pose une question après pour 

savoir si on a bien compris ou, pour savoir ce qu’on a noté. 

MFV : C’est l’enseignant qui vous pose des questions ? 

E3 : Oui. 

MFV : Ce que j’aimerais savoir, c’est si vous avez l’impression que parfois, 

l’enseignant vous demande à vous de vous poser des questions du genre, « Comment 

se fait-il qu’il y ait de la buée sur la vitre ? Comment se fait-il que quand je cours, 

mon cœur bat plus vite ? etc. ». 

E3 : Non, elle ne pose pas ce genre de question. Elle demande plutôt la réponse […] 

Ben alors, je ne suis pas d’accord du tout, alors. 

Conclusion de l’échange :  

Cet item doit être amélioré. Lorsque l’élève lit le mot question, il pense 

spontanément aux questions de l’enseignant. 

 

Élève 4  

Réponse : D’abord, « Pas d’accord ». Ensuite, « D’accord ». 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Qu’est-ce que tu comprends quand je dis « L’enseignant nous invite souvent 

à nous questionner ? » 

E4 : En fait, je n’ai pas trop compris la question (et l’élève relit l’item) 

MFV : Il y a peut-être trop de détails. Ce que j’aimerais savoir, c’est si vous avez 

l’impression que votre enseignant vous invite à vous poser des questions sur ce qui 

vous entoure ou, sur le fonctionnement de votre organisme, etc. 

E4 : En fait, notre enseignant du degré moyen nous posait ce genre de questions 

mais maintenant, ça n’arrive plus. 

MFV : J’aimerais savoir si vous, vous devez vous poser des questions à vous ? Sans 

que ce ne soit l’enseignant ou un autre élève qui pose des questions. 

E4 : Ah, oui, avec l’enseignant du degré moyen, on faisait souvent des expériences 

et on devait écrire ce qu’on voyait et puis après, on corrigeait avec lui. 

MFV : Mais ça, c’est que vous observiez. Est-ce que vous vous posiez des questions 

à propos de ce que vous observiez ? 
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E4 : Oui, à chaque fois, à la fin du cours, je demandais quelque chose à l’enseignant. 

Données comportementales : 

L’élève relit plusieurs fois l’item 

E4 : Maintenant que j’ai compris la question, je vais changer ma réponse. 

Conclusion de l’échange :  

L’élève reste très centré sur les questions de l’enseignant à l’élève ou de l’élève à 

l’enseignant. Il y a donc inadéquation entre l’item et sa réponse. 

Élève 5 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal concurrent : 

MFV :« L’enseignant nous invite souvent à nous questionner ». Qu’est-ce que tu 

comprends par-là ? 

E5 : Ça veut dire : « Si on a des questions, on demande les réponses à Madame ». 

MFV : Ce que j’aimerais savoir, c’est si vous avez l’impression qu’en éveil 

scientifique, on vous demande de vous poser des questions à vous, pas forcément à 

un autre élève ou à un enseignant mais à vous. As-tu l’impression que vous devez 

vous poser des questions, à vous-même ? 

Rapport verbal rétrospectif : 

E5 : En tout cas, pour moi, je dois me poser des questions mais pour les autres 

élèves, je ne sais pas. 

MFV : Et tu as l’impression que c’est l’enseignant qui t’invite à te poser des 

questions ? 

E5 : Non, c’est moi. 

Conclusion de l’échange :  

Rien n’indique dans les propos de l’élève que sa réponse soit réellement en 

adéquation avec l’item. Après clarification et discussion, l’élève 5 suggère de 

formuler cet item en y intégrant la formule « se poser des questions à nous-même » 

Conclusion générale : 

Pour éviter que l’élève n’interprète pas le mot questionner comme étant lié au 

questionnement de l’enseignant, ce terme sera précisé. Par ailleurs, l’item sera 

formulé de telle sorte que les informations les plus importantes apparaissent en 

premier lieu (cf. remarque de l’élève 3 à l’item 8, notamment). L’item sera donc 

corrigé comme suit : « À partir d’une observation, d’une expérience ou d’une 

réflexion d’un élève, L’enseignant nous invite souvent à demande souvent de nous 

poser des questions à partir d’une observation, d’une expérience ou d’une réflexion 

d’un élève. » 
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Item 3 L’enseignant nous demande d’émettre des hypothèses pour essayer 

d’expliquer un phénomène ou une observation. 

Élève 1 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif :  

E1 : Parfois, formuler une hypothèse à propos de quelque chose dont on n’a pas 

encore la réponse, ça peut nous apprendre si on sait déjà la réponse et si on ne la sait 

pas, d’essayer de chercher.  

Données comportementales :  

L’élève répond plus rapidement que pour les autres items de cette partie du 

questionnaire. 

Conclusion :  

L’item semble clair dans la mesure où l’expression « émettre des hypothèses » est 

courant dans le lexique scolaire en éveil scientifique. 

Élève 2 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Je suis d’accord parce que quand on doit émettre une hypothèse, on doit 

s’expliquer donc, du coup, quand on doit émettre une hypothèse, on a forcément 

compris. En fait, on doit observer et aussi, comprendre la question pour essayer d’y 

répondre et d’expliquer.  

Conclusion : 

La réponse de l’élève semble cohérente avec l’explication qu’il donne de l’item. 

L’item parait donc assez clair. 

Élève 3 

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E3 : Parce que quand on fait une expérience, elle nous demande la réponse et puis, 

elle nous demande d’expliquer pourquoi on a choisi ça et pourquoi ça fait ça. 

MFV : Quand tu parles de réponse, tu as une idée d’une réponse attendue ? 

E3 : Elle nous demande ce qu’il va se passer. Par exemple, on regarde une vidéo. 

Ça s’arrête et on doit dire ce qu’il va se passer. Et puis, elle nous demande comment 

on a su que ça allait faire ça. 

Conclusion de l’échange : 

La réponse de l’élève semble cohérente avec l’explication qu’il donne de ce qu’est 

pour lui, émettre une hypothèse. 

Élève 4 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal concurrent : 

E4 : Ça veut dire quoi, émettre des hypothèses ? 

(Après une brève explication de l’adulte), l’élève reprend : Ah oui, c’est comme je 

l’expliquais avant, on faisait souvent ça avec notre enseignant mais, c’était en 3e ou 

en 4e. 

MFV : L’important, ce n’est pas le moment mais c’est ce que tu vis ou a vécu au 

cours d’éveil scientifique, que ce soit en 3e ou en 5e etc. 

Conclusion de l’échange : 

L’élève se souvient assez vite de ce qu’est une hypothèse et il semble y avoir une 

certaine adéquation entre l’item et sa réponse. 

Élève 5 

Réponse : D’accord 
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Données comportementales : 

L’élève répond rapidement et semble sûr de lui. 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Ça a l’air évident. 

E5 : Oui parce qu’avec Madame X et même avec Madame Y et même les autres 

années, chaque fois qu’on faisait des expériences, on devait mettre des hypothèses. 

Conclusion : 

Cet item parait très clair. 

Conclusion générale : Cet item restera tel quel 

 

 

 

 

 

 

Item 4 L’enseignant nous invite à faire des liens avec ce que nous connaissons déjà. 

Élève 1 

Réponse : Néant 

Rapport verbal concurrent : 

E1 : Je n’ai pas compris la question. 

Élève 2 

Réponse : Néant 

Rapport verbal concurrent : 

E2 : Je n’ai pas vraiment compris la question. 

MFV : J’aimerais savoir si vous avez l’impression que l’enseignant tient compte de 

ce que vous savez déjà d’un sujet avant d’essayer d’en apprendre davantage à ce 

sujet… Qu’en penses-tu ? Tu as ce sentiment que l’enseignant tient compte ou pas 

de ce que vous connaissez déjà d’un sujet ? 

E2 : Oui, je suis d’accord avec ça. 

Élève 3 

Rapport verbal concurrent :  

E3 : Je ne comprends pas … Ce qui m’embête, c’est « à faire des liens » ; le reste, 

j’ai compris, mais ça pas. 

MFV : En fait, ce que j’aimerais savoir, c’est si vous avez l’impression que 

l’enseignant tient compte de ce que vous connaissez déjà avant de commencer à 

apprendre quelque chose ou pendant qu’on apprend quelque chose, est-ce qu’il tient 

compte de ce qu’on a déjà pu exprimer au départ ? Maintenant, c’est en rapport avec 

la première question à laquelle tu as répondu que tu n’étais pas du tout d’accord. 

E3 : Elle tient compte de ce qu’on connait déjà mais elle ne fait pas des liens. 

MFV : Qu’est-ce qui te fait dire que ton enseignante tient compte de ce que vous 

connaissez déjà ? 

E3 : Parce qu’elle nous demande si on a déjà appris à faire ça ou pas. On lui répond 

et si on ne connait pas, on va apprendre lors de ce cours-ci ou, du cours prochain. 

Cet item pose vraiment problème. 

REMARQUE : 
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Étant donné que les trois premiers élèves interrogés ont eu le même type de réaction 

face à l’item 4, un item 4 bis a été crée et testé par les 2 élèves suivants. Ci-dessous 

à gauche, figure leur réaction à l’item 4 tandis que la colonne de droite reprend les 

données recueillies quant à l’item 4 bis. 

 

Item 4 L’enseignant nous invite à faire 

des liens avec ce que nous connaissons 

déjà. 

Item 4 bis L’enseignant tient compte de 

ce que nous connaissons déjà d’un sujet 

avant de continuer à apprendre sur ce 

thème. 

Élève 4  

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Tu peux m’expliquer pour 

quelles raisons tu es d’accord ? 

E4 : Parce que quand l’enseignant 

demande ce qu’il faut répondre à une 

question, on le lui dit et ensuite, il écrit 

la réponse qu’on a dite. 

Conclusion 

L’explication de l’élève ne confirme pas 

qu’il ait bien compris l’item. Au 

contraire ! 

Élève 4  

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Tu peux m’expliquer pour 

quelles raisons tu es tout à fait d’accord ? 

E4 : Parce que, à chaque fois, 

l’enseignante nous demande : « Est-ce 

que vous connaissez ça ? » Et puis, on 

doit expliquer avec nos mots et elle dit : 

« c’est peut-être ça » et enfin, elle nous 

explique toute la matière. 

Conclusion : 

Même si l’explication de l’élève ne 

correspond pas en tous points au sens de 

l’item, elle s’en approche plus que pour 

la première version de l’item 4. 

Élève 5 

Réponse : Néant 

Rapport verbal concurrent : 

MFV : Qu’est ce que tu comprends par-

là ? 

E5 : Ben, qu’on fait des liens avec ce 

qu’on a appris. Par exemple, avec 

l’électricité, ce qu’on a déjà appris, c’est 

que l’électricité passe dans les prises… 

Conclusion 

L’explication de l’élève porte sur les 

liens qu’il ferait avec ce qu’il a appris en 

classe et non, avec ce qu’il connaissait 

déjà de la situation. 

Élève 5 

Réponse : Pas d’accord 

Rapport verbal concurrent : 

E5 : Non, l’enseignante ne fait pas tout 

le temps des liens avec ce qu’on connait 

déjà. Par exemple, si on apprend au sujet 

de l’électricité, l’enseignante va plus 

nous expliquer ce qu’il y a sur la feuille 

ou bien nous expliquer comment ça se 

passe avec l’électricité, en tout cas, les 

bases. 

Conclusion :  

La réponse de l’élève à l’item 

correspond à son explication. 

Conclusion 

Cet item pose vraiment problème. Les 

trois premiers élèves disent 

spontanément qu’ils ne le comprennent 

pas. Le quatrième en donne une 

explication erronée. 

Conclusion 

C’est cette version de l’item 4 qui sera 

conservée au détriment de la première 

version. 

Conclusion : 

L’item 4 devient :  

L’enseignant tient compte de ce que nous connaissons déjà d’un sujet avant de 

continuer à apprendre des choses sur ce thème. 
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Conclusions générales par rapport à la première partie du questionnaire : 

Avec l’élève 1 : 

MFV : Ces 4 premières questions reviennent à vérifier si vous avez l’impression que 

l’enseignant fait le point sur ce que vous connaissez déjà avant d’aborder une nouvelle 

matière, ...si vous avez le sentiment qu’il tient compte de ce que vous savez … 

E1 : Oui. 

Conclusion de l’échange :  

L’élève peut clairement expliciter ses réponses et dire ce qu’il a compris de chaque 

item. Par contre, envisager le même travail d’analyse par rapport à une partie entière 

du questionnaire, ne semble pas facile pour des élèves de cet âge. 

 

 

 

 

Deuxième partie : Pour mesurer le caractère complexe, ouvert et stimulant de la tâche  

 Avec une échelle d’accord 

 

Item 5 L’enseignant propose des activités qui nous demandent un certain temps de 

réflexion. 

Élève 1 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E1 : Des activités, ça aide à mieux comprendre pour certains élèves. Et, le temps de 

réflexion, ça aide à ceux qui n’ont pas compris de comprendre. 

MFV : Tu es d’accord avec le fait qu’on prenne du temps pour réfléchir en classe ? 

E1 : Oui 

Données comportementales : 

La réponse vient spontanément et plus rapidement que pour les items de la première 

partie du questionnaire. 

Conclusion de l’échange :  

Il semble y avoir une certaine adéquation entre l’item et la réponse apportée par 

l’élève. 

Élève 2 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 



XV 

 

E2 : Je suis d’accord parce que quand on peut faire des activités, que ce soit en 

groupe ou seul ou avec un autre camarade, ça peut aider parce qu’on n’a pas les 

mêmes opinions. On peut se mettre d’accord et on peut f réfléchir. 

MFV : Oui, et quand je parle de réflexion, tu as une idée du temps qu’on vous laisse 

pour réfléchir ? 

E2 : Non, pas vraiment. 

MFV : Tu as un exemple concret en tête d’un moment où il a été nécessaire de 

réfléchir ? 

E2 : Avant de mettre en commun et d’échanger nos réponses, on répond nous-même 

seuls avant d’échanger. Donc, on fait d’abord tout seul et puis, Madame nous dit de 

nous mettre en groupes, de 4, par exemple. 

Conclusion de l’échange :  

Par ses propos, l’élève illustre les différentes étapes d’une leçon où on vise à 

coconstruire un apprentissage. D’abord, il y a un temps de réflexion autonome puis, 

une mise en commun en petites groupes…Le terme « réfléchir » est utilisé plusieurs 

fois à bon escient, ce qui laisse supposer que l’élève comprend tout à fait l’item et 

que sa réponse est cohérente avec celui-ci. 

Élève 3 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal concurrent : 

MFV : Qu’est-ce que tu entends toi, par le mot activité ? 

E3 : Par exemple, l’année dernière, c’était Madame X qui nous donnait cours d’éveil 

et une fois, on était allé dehors pour voir les pulsations du cœur, et on avait couru et 

puis, on restait sur place etc. 

MFV : Donc, pour toi, quand on fait une activité, c’est qu’on fait quelque chose d’un 

peu spécial ? 

E3 : Oui. 

MFV : Mais moi, j’entends par activité, tout ce qu’on fait, que ce soit un exercice 

sur feuille, ou comme tu dis, quelque chose de particulier […] et donc, ce mot 

« activité » n’est pas adapté. 

E3 : Je ne sais pas par quoi on pourrait le changer… 

MFV : Des exercices ? 

E3 : Oui […] En éveil scientifique, on fait des dossiers et des exercices, aussi. 

Conclusion de l’échange :  

Le terme « activité » est mal interprété. Cependant, lorsqu’il est question du temps 

de réflexion, l’explication est cohérente avec la réponse de l’élève. Un léger 

changement pourrait suffire à améliorer cet item. 

 

 

 

 

Élève 4 

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal concurrent : 

E4 : Comment ça, une activité ? 

Rapport verbal rétrospectif : 
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S’en suit une longue discussion pour imaginer un autre terme plus adéquat 

qu’activité. Le mot exercice semble convenir pour l’élève. 

Conclusion : 

Hormis le terme activité qui pose problème, l’item lui, semble clair pour l’élève. 

Élève 5 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E5 : Parfois, on doit se mettre en groupe pour faire une activité. Ça demande 

beaucoup de temps de réflexion parce que quand on est en groupe, il faut que tout 

le monde soit d’accord et que tout le monde comprenne bien. 

MFV : Est-ce qu’il arrive qu’on vous demande de réfléchir tout seul aussi ? 

E5 : Oui. 

MFV : Et quand vous réfléchissez seuls, tu as une idée du temps que ça peut durer ? 

E5 : Peut-être 10 à 15 minutes. Ça dépend : il y a des personnes qui réfléchissent 

plus vite et d’autres qui ont besoin de plus de temps. 

Conclusion : 

Cet item ne pose pas de problème d’interprétation pour l’élève 5. 

Conclusion générale : 

Suite aux remarques de la plupart des élèves concernant le terme activité, celui-ci 

aurait pu être remplacé par le mot « exercice ». Cependant, il est rarement question 

« d’exercices » dans le langage courant en éveil scientifique. Après réflexion et pour 

ne pas amener une autre source de confusion, cet item restera inchangé, le terme 

réflexion suggérant qu’il est bien question d’activité cognitive et non d’activité 

physique. 

 

 

 

 

Item 6 L’enseignant nous fournit des exercices pour lesquels plusieurs solutions sont 

possibles. 

Élève 1  

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Tu peux donner un exemple ? 

E1 : Donner un exercice pour lequel il y a plusieurs solutions, ça permet à chacun 

de montrer sa manière de faire. Par exemple, pour le calcul, il y a plusieurs procédés 

et certains élèves vont avoir plus facile avec un procédé et certains, avec un autre 

procédé. 

MFV : Et dans le domaine de l’éveil scientifique, tu aurais un exemple d’exercice 

où il n’y aurait pas qu’une seule manière de répondre à la question qu’on se pose, 

par exemple ? 

E1 : Non, pas en éveil. 

Conclusion de l’échange :  

L’élève se centre sur le fait qu’il peut y avoir différentes stratégies pour trouver une 

solution dans le domaine des mathématiques et il s’écarte du domaine de l’éveil 

scientifique. Il y a donc une certaine inadéquation entre l’item et la réponse apportée 

par l’élève. 
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Élève 2 

Réponse : Néant 

Rapport verbal concurrent : 

Cette question, je ne l’ai pas bien comprise. 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : J’aimerais savoir si vous avez l’impression que vous devez réaliser des 

exercices pour lesquels il peut y avoir différentes réponses. S’il est possible de 

donner plusieurs explications ou, si l’explication de l’un peut être différente de 

l’explication de l’autre. 

E2 : Quand on doit expliquer, parfois, il y a des personnes qui ont moins de choses 

à dire pour une explication plus simple ou peut-être plus dure ou alors, il y a d’autres 

personnes qui vont expliquer en phrases, par exemple en 2 lignes, qui vont expliquer 

plus et il peut y avoir plusieurs explications possibles … 

Conclusion de l’échange :  

L’échange est peu probant dans la mesure où c’est l’adulte qui a amené ce terme : « 

explication ». L’élève l’a explicité mais en se focalisant sur la forme et non, sur le 

fond. Il ne semble donc pas envisager que plusieurs explications ou solutions soient 

possibles. 

Élève 3 

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal concurrent : Oui, tout à l’heure, on était en train de corriger des 

dossiers et parfois, on pouvait mettre plusieurs solutions. 

Données comportementales : L’élève montre des exemples issus de son cours. Au 

début, il fait l’amalgame entre l’éveil historique, géographique et scientifique mais 

identifie un exemple précis en éveil scientifique. 

Conclusion de l’échange :  

L’élève trouve qu’il serait opportun de feuilleter son cours d’éveil scientifique avant 

de répondre au questionnaire. Cela aiderait à rester dans ce contexte précis car son 

enseignante d’éveil vient en classe 2 périodes par semaine pour donner tous les types 

de cours d’éveil et cela peut prêter à confusion. 

Élève 4  

Réponse : D’accord 
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Rapport verbal rétrospectif : 

Pour illustrer l’item, l’élève décrit un exercice dans lequel il s’agissait d’entourer 

des situations à risque liées à l’utilisation de l’électricité (ex : ampoule allumée près 

de la baignoire). Même si, en effet, différents types de risque pouvaient être repérés, 

cet exercice ne correspond pas vraiment à l’intitulé de l’item. 

Conclusion : 

On peut considérer que l’item manque de clarté et qu’il est sujet à interprétations. 

Élève 5 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E5 : Quand l’enseignante nous donnait des exercices qui venaient d’autres CEB 

d’éveil, il y avait parfois plusieurs réponses possibles et il faut faire le tour de la 

classe  

MFV : Comment ça se passe quand on fait le tour de la classe ? 

E5 : On fait le tour de la classe pour voir ce que chacun a répondu et expliquer si ça, 

ça pourrait marcher… 

Conclusion : 

Le fait que l’élève se réfère aux épreuves de CEB laisse penser qu’on est dans une 

démarche d’évaluation plutôt que dans une démarche d’apprentissage dans laquelle 

il y aurait activation cognitive. Cependant, à y regarder de plus près, l’exercice dont 

il était question consistait à cocher toutes les causes possibles d’une panne 

électrique. Ce type d’exercice peut être considéré comme une tâche complexe 

puisqu’il s’agit en réalité, de remettre en question chaque suggestion. 

Cela devrait susciter des échanges argumentatifs étant donné que l’élève parle 

de « faire le tour de la classe ». 

Conclusion générale : 

D’après la majorité des élèves interrogés, cet item paraît plus adapté dans le domaine 

des mathématiques que dans le domaine de l’éveil scientifique. Le garder pourrait 

peut-être semer la confusion et insidieusement, laisser les élèves glisser dans un 

autre domaine que dans celui de l’éveil scientifique.  

De plus, d’après les propos de l’élève 4, l’item est peu clair et sujet à diverses 

interprétations. 

L’item 6 sera donc supprimé. 

 

Item 7 L’enseignant nous pose des questions ouvertes, c’est-à-dire, des questions 

auxquelles il ne suffit pas de répondre par oui ou non. 

Élève 1 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E1 : Ne pas répondre par oui ou non, ça permet de s’exprimer. 

Conclusion de l’échange :  

Il semble y avoir une certaine adéquation entre l’item et la réponse apportée par 

l’élève. 

Élève 2 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Je suis d’accord parce que quand l’enseignant va poser une question, l’élève va 

répondre par son explication et s’il a faux, l’enseignant peut répondre par « C’est 
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faux… », suivi d’une explication de l’enseignant. Ce qui va permettre à l’élève de 

mieux comprendre. 

Conclusion : 

Il y a confusion de rôle dans le sens où l’élève est centré sur une explication que 

donnerait l’enseignant alors que l’auteur de l’item est plutôt centré sur l’explication 

de l’élève. 

Élève 3 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal concurrent :  

E3 : Je ne comprends pas bien celle-là. 

MFV : Les questions ouvertes, ce sont des questions qui demandent qu’on y réponde 

avec quelques explications. 

E3 : Ah, par exemple, dire oui et après, justifier. Oui, on a déjà fait ça. 

Conclusion de l’échange :  

Il semble y avoir une certaine adéquation entre l’item et la réponse apportée par 

l’élève. 

Élève 4  

Réponse : D’accord 

Rapport verbal concurrent : 

E4 : Oralement ou dans les exercices ? 

MFV : Comment est-ce que ça se passe, oralement ? 

E4 : Ben oui, parfois, on doit donner plus d’explications. 

Conclusion de l’échange :  

Cet item ne pose pas de problème à cet élève. 

Élève 5 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal concurrent : 

E5 : Oui, il y a des exercices comme ça où on ne doit pas répondre par oui ou par 

non mais, où on doit utiliser quelque chose qu’on avait appris pour répondre. 

MFV : Tu as une idée de la raison pour laquelle on demande parfois de ne pas se 

limiter à une réponse du type oui ou non ? 

E5 : C’est peut -être parce qu’il peut y avoir plusieurs réponses ou que la réponse 

dépend de ce qu’on a trouvé dans un texte ou dans un graphique… Ça dépend de 

plein de choses. 

MFV : Tu as l’impression qu’en éveil scientifique, il ne suffit pas de répondre oui 

ou non mais qu’il faut surtout développer sa réponse. 

E5 : Oui et quand on répond par oui ou non alors, après il faut justifier le choix. 

Conclusion de l’échange :  

Par ses explications, l’élève montre qu’il a bien compris le sens de l’item. 

Conclusion générale : L’item 7 restera inchangé. Par contre, puisque l’item 

précédent a été supprimé, il sera renuméroté 6) au lieu de 7). 
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Item 8 L’enseignant nous demande parfois de chercher des informations dans des 

livres ou des textes documentaires. 

Élève 1 

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Avez-vous des livres documentaires en classe ? 

E1 : oui mais peu. 

MFV : Cherchez-vous parfois des informations dans d’autres ressources ? 

E1 : Oui, sur l’ordi de Mme mais c’est elle qui fait la recherche et les élèves, 

regardent le résultat sur l’écran. 

Données comportementales : L’adulte lit l’item et l’élève y répond assez 

rapidement. 

Élève 2 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal concurrent : 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : C’est surtout dans des textes qu’on recherche des informations. 

Conclusion : 

L’adéquation entre l’item et la réponse apportée par l’élève ne fait aucun doute. 

L’élève 2 ne cite pas d’autres sources d’informations possibles. 

Élève 3 

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal concurrent : 

E 3 : Je ne sais pas quoi répondre parce qu’on ne le fait jamais dans des livres mais 

dans les documents, oui. Par exemple, dans les dossiers, ben, on a par exemple 2 

pages d’informations et après, on a 5 ou 6 questions et on doit y répondre en fonction 

des documents… Mais, jamais dans des livres. 

MFV : Alors, c’est plutôt dans des textes. 

E3 : Oui, c’est plus des textes. 

MFV : Et ces textes, tu les appellerais autrement que des textes documentaires ? 

E3 : Des informations. 

MFV : Allez-vous parfois chercher des informations ailleurs que dans des livres et 

dans des textes ? 

E3 : Euh, non. 

E3 : Je ne sais toujours pas quoi répondre. 

MFV : Et si tu relisais en enlevant le mot documentaire, ça te paraitrait plus clair ? 

E3 : En fait, ce n’est pas le mot documentaire qui m’a gêné, c’est plus le mot livre. 

Si on avait juste écrit : « L’enseignant nous demande parfois de chercher des 

informations dans des textes documentaires », j’aurais répondu plus facilement 

qu’avec des livres. 

MFV : J’aime bien garder le mot livre parce que dans certaines écoles, les élèves 

ont des livres d’éveil scientifique. Peut-être inverser, les 2 mots, alors ? 

E3 : Oui, comme ça, j’aurais réussi à cocher. En fait, je me serais arrêté à textes et 

je serais passé à la question suivante. 

Conclusion de l’échange : 

L’élève 3 manifeste le besoin de mettre l’accent sur l’essentiel. Dès lors, cet item et 

d’autres seront revus afin que le cœur du message soit exprimé dès le début de 

l’item. 

Élève 4 

Réponse : Tout à fait d’accord 
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Rapport verbal rétrospectif : 

E4 : J’ai répondu ça parce que je me souviens qu’avec l’électricité, par exemple, il 

fallait aller voir à la fin du document pour aller chercher des informations dans les 

feuilles que l’enseignante avait mises dans le dossier. 

Conclusion 

Il y a adéquation entre l’item et la réponse de l’élève. 

Élève 5 

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal concurrent : 

E5 : Quand on travaille dans les dossiers, souvent, on a les portfolios avec des textes 

ou des graphiques et on doit aller chercher des informations … Ça dépend de quoi 

on parle. 

Conclusion : 

Il y a adéquation entre l’item et la réponse de l’élève. 

Conclusion générale : 

Dans la mesure où seul l’élève 1 parle d’autres ressources utilisées et qu’il précise 

que c’est l’adulte qui gère la recherche, nous ne proposerons que ces 2 types de 

ressources : les livres et les textes. 

Comme l’a exprimé l’élève 3, parce qu’il est plus courant de recourir à des textes 

qu’à des livres, l’item sera corrigé en inversant ces deux termes : 

L’enseignant nous demande parfois de chercher des informations dans des textes ou 

des livres documentaires. Par ailleurs, il sera renuméroté 7) au lieu de 8). 

 

Item 9 L’enseignant nous demande d’expliquer le fonctionnement d’un phénomène 

observé (par exemple, l’ampoule d’un circuit électrique s’allume ou s’éteint, l’eau 

change d’état, etc.). 

Élève 1 

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E1 : Je suis d’accord pour savoir qui suit ou pas et donc, E2 : Par exemple, une fois, 

Madame avait apporté un kit avec des ampoules et il fallait chercher comment ça 

pouvait s’allumer etc. À un moment, il fallait expliquer et c’est bien d’expliquer 

comme ça, on peut apprendre de nos erreurs. Si on s’est trompé, Madame ou un 

autre élève nous explique. 

ça permet aux autres élèves de comprendre aussi. 

Conclusion :  

Il semble y avoir une certaine adéquation entre l’item et la réponse apportée par 

l’élève. 

Élève 2 

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

Conclusion :  

Il semble à nouveau y avoir une certaine adéquation entre l’item et la réponse de 

l’élève. 

Élève 3 

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal concurrent : Je n’arrive pas à comprendre. En fait, j’arrive à 

comprendre mais je n’arrive pas à répondre. 

Rapport verbal rétrospectif : 
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Après quelques explications, l’élève répond en précisant qu’il a déjà eu l’impression 

de répondre à cette question. En effet, l’item 3 est assez ressemblant car il parle aussi 

d’expliquer un phénomène.  

À posteriori, on s’aperçoit que ses réponses pour les items 3 et 9 sont identiques. 

Conclusion de l’échange :  

Il semble à nouveau y avoir une certaine adéquation entre l’item et la réponse de 

l’élève. 

Élève 4  

Réponse : D’accord 

Rapport verbal rétrospectif : 

E4 : C’est surtout sur des feuilles qu’on doit expliquer le fonctionnement. 

Élève 5 

Réponse : Tout à fait d’accord 

Rapport verbal concurrent : 

E5 : Oui ça, ça arrive souvent quand on travaille … Sur les animaux, par exemple, 

eh bien, on va expliquer ce qu’on a retenu de ce qu’on a observé ou peut-être, de la 

vidéo qu’on a vue. Par exemple, qu’il y a plusieurs sortes d’animaux, des omnivores, 

des carnivores …ou des choses comme ça. 

Conclusion : 

L’exemple donné ici par l’élève n’illustre pas tout à fait ce qu’on pourrait considérer 

comme une tâche complexe. Il s’agit plutôt de citer ce qu’on a retenu, un peu comme 

des savoirs déclaratifs. Mais, la suite du questionnaire devrait nous révéler la 

manière dont serait exploitée ce genre d’approche. 

Conclusion générale : Cet item ne subira pas de modification quant à sa formulation. 

Par contre, il sera renuméroté 8) au lieu de 9). 

 

 

 

 

Conclusions générales par rapport à la deuxième partie du questionnaire avec une 

échelle d’accord :  

L’item 6 serait supprimé car il relève plus de ce qui est vécu dans le cadre du cours de 

mathématique que dans celui de l’éveil scientifique. (cfr. Élève 1) 

L’élève 2 confirme que ses réponses à ces questions corroborent le fait qu’au cours 

d’initiation scientifique, il a l’impression que l’enseignant propose des activités 

ouvertes, qui donnent envie d’apprendre et qui ne sont pas toutes simples mais qui 

demandent de la réflexion. Il dit aimer ce cours parce qu’on y apprend dans la bonne 

humeur. 

L’élève 4 parle aussi d’activités stimulantes : « Quand on devait aller chercher du 

matériel dans un bac pour faire allumer l’ampoule, on devait beaucoup réfléchir à 

comment faire et on avait envie de continuer à chercher.  

 

Avec une échelle de fréquence 
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Item 10 L’enseignant apporte du matériel en classe.  

Élève 1 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Est-ce qu’on apporte du matériel pour faire des expériences ? 

E1 : Non 

MFV : Je pensais aussi à du matériel d’observation, comme des petites loupes, par 

exemple. 

E1 : Non, Mme X n’apporte jamais rien. 

Conclusion de l’échange :  

L’adéquation entre l’item et la réponse apportée par l’élève parait évidente. 

Élève 2 

Réponse : Une fois par mois 

Rapport verbal concurrent : 

E2 : Environ une fois par mois… 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : … Pour nous faire voir que ça peut marcher et qu’il y a plusieurs façons de 

faire… 

MFV : Tout à l’heure, tu as parlé des kits d’électricité que l’enseignant avait apporté. 

Tu te souviens d’un autre type de matériel qu’il aurait apporté ? 

E2 : Non, c’est la seule chose dont je me souvienne. 

MFV : Et les élèves, apportent-ils parfois des choses en classe ? 

E2 : Non, pas vraiment, non. 

Conclusion de l’échange :  

Même s’il est indiscutable que l’item est clair pour l’élève, l’adéquation entre l’item 

et sa réponse n’est pas évidente au niveau de la fréquence. Oralement, il ajoute 

« environ » à sa réponse « une fois par mois » et à l’écouter, ça n’est arrivé qu’une 

fois par an, visiblement. 

Élève 3 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal concurrent : Non. 

Rapport verbal rétrospectif : 

E3 : Je ne sais pas quoi répondre parce que par exemple, l’année dernière, Madame 

X avait apporté des ampoules et des fils qui appartenaient à un de ses amis 

électricien, je crois. Mais, ça n’est arrivé qu’une fois, alors, je dois mettre « Jamais 

ou presque jamais ? » 

Données comportementales : 

Il y a beaucoup d’hésitation avant de répondre. 

Conclusion : 

On sent que l’élève est perturbé par l’échelle. Il aimerait indiquer que c’est déjà 

arrivé mais en cochant « Jamais ou presque », il n’a pas l’impression de l’indiquer. 

Élève 4  

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal concurrent :  

E4 : C’était souvent au degré moyen qu’on faisait des expériences. Maintenant, on 

n’en fait plus. Alors, je ne sais pas quoi répondre parce qu’en quatrième, on en faisait 

quand même beaucoup, des expériences… 

MFV : Et une fois par mois, ça ne correspond pas à la réalité du degré supérieur ? 

Tu aurais préféré répondre rarement. 

E4 : Oui. 
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MFV : Et si je t’avais demandé si tu étais d’accord ou pas, comme dans les questions 

précédentes, tu aurais répondu quoi ? 

E4 : Tout à fait d’accord !  

Conclusion : 

Dans l’esprit de l’élève, il semblerait que le concept de matériel soit fortement lié à 

celui d’expérience. Dès lors, l’adéquation entre l’item et sa réponse est évidente 

mais l’échelle reste imprécise pour lui. C’est donc au niveau des intitulés d’échelle 

de fréquence qu’’il s’agit d’agir. En effet, sur une échelle d’accord, la réponse de 

l’élève n’aurait pas été cohérente puisqu’on serait passé d’un extrême à l’autre : de 

« Jamais » à « Tout à fait d’accord ». 

 

Élève 5 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal rétrospectif : 

E5 Non, l’enseignante n’apporte pas des choses en classe sauf quand on doit des 

faire des expériences ou des choses comme ça. 

MFV : Et si on apporte du matériel, c’est forcément pour faire des expériences ? 

E5 : Oui. 

Conclusion : 

L’item parait clair pour l’élève. 

Conclusion générale : 

Dans la mesure où certains élèves m’ont demandé s’ils pouvaient tenir compte de 

ce qu’ils avaient vécu l’année scolaire précédente (pour les élèves de 6e) ou, au degré 

moyen (pour les élèves de 5e), il parait opportun de préciser dans l’introduction du 

questionnaire, qu’on peut considérer le cours d’éveil scientifique en primaire, en 

général et pas seulement pour l’année en cours. Attention cependant au risque 

d’avoir un souvenir imprécis parce que trop lointain dans le temps. (cfr les propos 

de l’élève 2 quant à l’item 13). 

La réponse de l’élève 2 soulève un problème au niveau des intitulés de l’échelle de 

fréquence. En effet, il répond « Une fois par mois » alors qu’il exprime « Une fois 

par an ». L’élève 3 est également perturbé par le changement d’échelle mais ça 

n’impacte pas vraiment sa réponse. 

Cet item ne subira pas de modification quant à sa formulation. Par contre, il sera 

renuméroté 9) au lieu de 10). 

 

 

 

 

Item 11 L’enseignant propose des activités qui donnent envie d’en apprendre 

davantage. 

Élève 1 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Tu peux me dire ce qui donne envie d’en apprendre davantage ? 

E1 : Parfois, on regarde des petites vidéos et ça donne envie. 

Conclusion de l’échange :  
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Il y a inadéquation entre l’item et la réponse apportée par l’élève. L’item mériterait 

d’être précisé pour éviter qu’il y ait amalgame entre une tâche stimulante et une 

tâche amusante. 

Élève 2 

Réponse : Une fois par mois 

Rapport verbal concurrent : 

E2 : C’est environ une fois par mois mais, des fois, on peut le faire une fois par 

semaine mais c’est rare.  

Rapport verbal rétrospectif :  

E2 : Donc, quand l’enseignant propose des activités, c’est toujours mieux pour les 

enfants et ça permet de travailler dans la bonne humeur, en s’amusant … 

Conclusion de l’échange :  

Le terme « activité » semble porter à confusion. Il serait synonyme d’amusement 

plutôt que d’apprentissage. Cela mériterait d’être questionné lors des prochains 

laboratoires cognitifs. 

Par ailleurs, un problème au niveau de l’intitulé de l’échelle de fréquence se 

confirme. 

Élève 3 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal concurrent : 

E3 : Et là, Madame, dans la 11, « activité », c’est aussi « exercice » ? 

MFV : Oui, c’est bien ça. Aurais-tu répondu de la même manière si on parlait 

d’activité ou d’éveil scientifique ? 

E3 : Non, puisque des activités, on n’en fait presque jamais.  

Conclusion de l’échange :  

Il semble nécessaire de supprimer le mot activité qui porte à confusion. Finalement, 

l’élève 3 dira qu’il n’a pas non plus l’impression de réaliser des exercices qui 

donnent envie d’apprendre dans le domaine scientifique. Lui, il préfère l’histoire. 

 

 

Élève 4  

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal concurrent : 

E4 : C’est à chaque fois qu’on apprend qu’on a envie d’en apprendre davantage 

mais, ça n’est pas proposé puisqu’on ne propose que jamais, une fois par mois etc. 

MFV : Alors, tu peux peut-être cocher « À chaque cours d’éveil scientifique » ? 

Conclusion 

De nouveau, ce sont les intitulés de l’échelle qui semblent perturbants pour l’élève. 

Élève 5 

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Rapport verbal rétrospectif : 

E5 : Quand l’enseignant nous propose des activités, c’est soit pour des expériences 

ou quand on doit se mettre en groupe. Et quand on se met en groupe, c’est souvent 

l’enseignante qui choisit les places. Mais, quand on peut choisir nous-même, c’est 

mieux comme ça, on apprend avec ses amies et … On s’amuse bien ! 

MFV : Qu’est-ce que tu entends par le mot activité ? 

E5 : Une activité, c’est quand on fait des expériences ou quand on regarde une vidéo 

ou, quand on est en groupe. Ça nous donne envie d’apprendre plus. 
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MFV : Et quand tu fais des recherches ou que tu complètes des dossiers, tu 

appellerais ça comment ? 

E5 : J’appellerais ça « Apprendre plus sérieusement ». 

MFV : Un de tes camarades m’a dit qu’il appellerait ça « Faire des exercices ». Tu 

as le sentiment de faire des exercices, en éveil scientifique ? Parce que ce que 

j’aimerais savoir, c’est si vous avez le sentiment que ce que vous faites en éveil vous 

donne envie d’apprendre dans le sens, vous rend curieux d’en apprendre davantage 

et pas seulement dans le sens, j’ai envie d’apprendre parce que je m’amuse bien. 

E5 : En tout cas, pour moi, c’est comme ça parce qu’on fait des exercices qui sont 

assez bien, qui sont cool à faire. 

MFV : Et donc, tu appellerais ça des exercices aussi ? 

E5 : Oui, on peut appeler ça des exercices ou des activités aussi, ça convient bien. 

Conclusion : 

Le terme « activité » peut porter à confusion mais, sans grandes conséquences sur 

la réponse de l’élève. 

Conclusion générale : 

Parce qu’aucun autre terme réellement approprié ne semble pouvoir remplacer le 

terme « activité », cet item restera tel quel. Il sera juste renuméroté 10) au lieu de 

11) 

 

 

 

Item 12 L’enseignant nous laisse choisir nos propres stratégies pour résoudre un 

problème. 

Élève 1 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

E1 : Mme X nous laisse chaque fois un peu de temps pour chercher les réponses et 

… 

Conclusion :  

Dans le discours de l’élève à propos de cet item, rien n’indique qu’il l’ait bien 

compris. 

Élève 2 

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Des fois, l’enseignant nous propose de résoudre des problèmes par nous-même, 

pour comparer avec les autres élèves. Et pouvoir comprendre ; voir ce qui est juste 

et ce qui est faux et pouvoir aider les élèves. 

MFV : Tu as un exemple dans le cadre du cours d’éveil scientifique  

E2 : Je ne sais pas trop expliquer mais… J’avais quelque chose en tête mais ce n’est 

pas très clair. 

MFV : Je te pose la question parce que j’ai l’impression que c’est surtout dans le 

domaine des mathématiques qu’on partage nos stratégies. Tu as l’impression que 

dans le domaine de l’éveil scientifique aussi, on partage nos stratégies ? 

E2 : Oui. 

Remarque : 
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L’adulte évoque les stratégies utilisées dans le domaine des mathématiques parce 

qu’à l’item 6, l’élève 1 s’était centré sur les différentes manières de faire et donc, 

les différentes stratégies pour résoudre un problème dans ce domaine. 

Conclusion de l’échange :  

L’élève semble mal à l’aise et donc, l’adulte ne lui demande pas à nouveau d’essayer 

de donner un exemple dans le domaine de l’éveil scientifique. Comme pour l’élève 

1, rien n’indique dans les propos de l’élève 2 qu’il ait bien compris cet item ou que 

sa réponse soit en adéquation avec celui-ci. 

Élève 3 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal concurrent :  

E3 : Là, j’hésite entre la 3e et la 4e (case à cocher) parce que, on le fait mais je ne 

sais pas si on le fait à chaque fois ou plus ou moins une fois par semaine. 

MFV : Moins d’une fois par semaine, ce n’est pas une fois par semaine. C’est par 

exemple, une fois toutes les 2-3 semaines 

E3 : On le fait plus mais pas à chaque cours. 

Données comportementales : 

L’élève cochera finalement la cas 4 même si elle ne correspond pas tout à fait ce 

qu’il voulait exprimer. 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Tu peux me donner des exemples ? 

E3 : Oui, on était par groupe de 4 et un de nous devait aller chercher le matériel 

nécessaire pour essayer de faire en sorte que l’ampoule s’allume. Si ça n’allait pas, 

on devait aller rechercher du matériel, essayer et recommencer. 

Conclusion de l’échange :  

L’élève manifeste l’idée que l’échelle manquerait de précision à son sens. Par 

contre, lorsqu’il donne un exemple de moment où il a pu choisir ses propres 

stratégies pour résoudre un problème, il se réfère à une activité anecdotique qui s’est 

déroulée l’an dernier, selon ses propos à l’item 10. Par contre, lorsqu’il répond à 

l’item 14, il se réfère de nouveau à l’item 12 en disant : « On le fait quand même 

souvent mais pas à chaque cours comme à la 12, comme résoudre un problème tout 

seul. » Sa réponse serait donc finalement en adéquation avec l’item. 

Élève 4  

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal concurrent : 

E4 : Quand on a fait l’expérience avec les ampoules, on devait utiliser nos propres 

stratégies sinon, ça n’arrive pas vraiment… Ah, si, des fois, on doit répondre à une 

question avec nos mots. 

Conclusion 

Il semblerait que l’élève fasse l’amalgame entre l’expression « nos propres 

stratégies » et « avec nos mots ». Dès lors, cela peut prêter à confusion et la réponse 

de l’élève « À chaque cours d’éveil scientifique » ne correspond pas à la réalité 

puisqu’il ne donne qu’un exemple correspondant réellement à l’item. 

 

Élève 5 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal concurrent : 

Rapport verbal rétrospectif : 
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E5 : Oui. Par exemple, quand on fait des exercices ou des dossiers, il n’y a pas 

plusieurs personnes qui ont utilisé la même chose pour faire le problème ou 

l’exercice. Mais, Madame vérifie si la stratégie est bonne. Si la stratégie ne peut pas 

marcher, d’abord, elle explique pourquoi et elle dit en tout cas la stratégie qu’elle a 

utilisée pour l’exercice. Et puis, c’est comme quand il y a plusieurs façons de faire 

un exercice, on dit chacun la stratégie qu’on a utilisée. 

MFV : D’accord et tu as un exemple concret en tête ? 

E5 : Non, pas vraiment. 

MFV : Tes camarades m’ont dit qu’ils avaient l’impression que c’était plus dans le 

domaine des mathématiques qu’on partageait ses stratégies… 

E5 : Oui, c’est vrai ça ! 

MFV : Tu es d’accord avec ça ? Ça semble plus difficile dans le domaine de l’éveil 

scientifique. 

E5 : Oui, c’est ça. 

Conclusion : 

Ne sachant donner d’exemple vécu de choix ou de partages de stratégies en éveil 

scientifique, il est risqué de considérer que la réponse de l’élève correspondrait à 

l’idée qu’il a de l’item. 

Conclusion générale : 

Dans la mesure où l’expression « choisir nos propres stratégies » semble prêter à 

confusion chez la plupart des élèves interrogés, l’item sera supprimé. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Item 13 L’enseignant nous demande de réaliser des expériences ou des recherches. 

Élève 1 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : On ne fait pas d’expériences…Et des recherches ? Qu’est ce que tu entends 

par ce mot-là ? 

E1 : Aller chercher des informations dans des livres, des documentaires, des 

textes… Ça, on ne fait presque jamais. 

Conclusion de l’échange :  

L’élève semble éprouver des difficultés à se détacher du questionnaire. Y a-t-il 

désirabilité par rapport à ce qu’il pense que l’adulte aimerait entendre ? Cherche-t-

il à rester cohérent avec ce qu’il a exprimé peu de temps avant ? 

A l’item 8 qui parlait d’aller chercher des informations dans des textes ou autres 

ressources, il répond « Tout à fait d’accord » alors qu’ici, il précise qu’on ne le fait 

presque jamais. 
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L’échange est finalement peu concluant. Lors des prochains laboratoires cognitifs, 

l’adulte veillera à une plus grande objectivité, à ne rien laisser transparaître de ce 

qu’il pourrait penser pour enrichir la discussion sur l’item à proprement parler. 

Élève 2 

Réponse : Une fois par mois 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Une fois par mois parce que pour les recherches, c’est plutôt pour tous les cours 

mais les expériences, c’est rare… 

Quand on peut essayer, c’est bien parce qu’on peut apprendre ; on peut voir ce que 

ça fait. 

MFV : Qu’est ce que vous avez déjà eu l’occasion d’essayer ? 

E2 : C’était en quatrième année. C’était avec de l’eau et on observait à combien 

l’eau pouvait se transformer en… 

MFV : En vapeur d’eau ? 

E2 : Oui, donc, on l’avait chauffée et on avait regardé et puis, voilà. 

Conclusion de l’échange :  

L’élève semble s’arrêter au terme « expérience », sans considérer la « recherche ». 

Dans l’exemple qu’il cite, qui date de 2 années auparavant, il y a peu d’indices 

d’activation cognitive. Dès lors, on peut considérer que sa réponse ne soit pas en 

adéquation avec l’item parce que l’item serait peu clair et sujet à diverses 

interprétations ou, que l’échelle de fréquence serait peu précise ou encore, qu’il y 

ait un biais lié au temps qui passe et donc, à l’oubli. 

Élève 3 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal rétrospectif : 

E3 : On ne l’a fait qu’une fois. 

MFV : Donc, c’est bon, alors ? 

E3 : Oui 

Conclusion de l’échange :  

Il semble que s’installe une certaine forme d’acceptation par rapport aux intitulés de 

l’échelle de fréquence. 

Élève 4  

Réponse :  

D’abord, « Jamais ou presque jamais ». Ensuite, « À chaque cours d’éveil 

scientifique ». 

Rapport verbal rétrospectif : 

E4 : J’ai mis « Jamais ou presque jamais » par rapport aux expériences parce que, 

comme on n’en fait presque jamais… 

MFV : Mais le mot recherche est important aussi. J’aimerais savoir si vous avez 

l’impression que vous devez être actifs au cours d’éveil scientifique ; si vous devez 

chercher des réponses, faire des essais, réfléchir, etc. 

E4 : Oui, ben alors, à chaque cours d’éveil, on cherche chaque fois quelque chose. 

Conclusion de l’échange :  

Pour insister davantage sur la recherche plutôt que sur l’expérience, on inverserait 

ces 2 termes afin d’améliorer l’item. Cette proposition rejoint ce que l’élève 3 

suggérait quant à l’item 8 « L’enseignant nous demande parfois de chercher des 

informations dans des livres ou des textes documentaires. » Il vaut mieux parler de 

textes d’abord puisqu’on utilise plus de textes que de livres. Ici, dans le même ordre 

d’idée, on indiquerait le mot recherche avant le mot expérience puisque, 
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visiblement, on réalise plus de recherches et moins d’expériences au cours d’éveil 

scientifique. 

Remarque :  

Plus tard dans l’échange, quand l’adulte demande à l’élève d’identifier des items 

auxquels il a eu plus difficile répondre, l’élève 4 précise que si on n’avait pas mis le 

mot expérience dans l’item 13, ça aurait été plus évident. 

Élève 5 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal concurrent : 

Rapport verbal rétrospectif : 

E5 : Quand on a des exercices à faire chez soi, l’enseignante nous dit que pour tel 

exercice, par exemple, on devra peut-être faire des recherches dans le portfolio ou, 

sur internet. Ou alors, c’est quand il y a des exercices à propos de choses qu’on n’a 

pas apprises ou qu’on n’a pas fort bossé dessus, eh bien, elle dit qu’on devra 

rechercher sur internet ou dans le portfolio. 

MFV : Vous avez parfois des devoirs en éveil scientifique ? 

E5 : Oui, étudier ou bien, pour l’instant, c’est plus faire des dossiers et étudier pour 

se préparer aux évaluations qu’il va y avoir. 

MFV : Et vous faites les dossiers parce que vous arrivez en fin de 6e mais en cours 

d’année, avez-vous eu des devoirs en éveil scientifique. 

E5 : Non, c’était étudier ou terminer des exercices si on n’avait pas eu le temps mais 

on n’était pas obligés de faire des devoirs. 

Conclusion : 

L’élève 5 s’est plus centré sur les recherches que sur les expériences. Cela s’explique 

sans doute par le fait que l’item lui a été présenté alors qu’on avait déjà inversé les 

2 termes, plaçant « recherche » avant « expérience ».  

Conclusion générale : 

Suivant l’avis de la plupart des élèves, l’item sera modifié comme suit : 

L’enseignant nous demande de réaliser des expériences recherches ou des 

recherches expériences. 

Cet item modifié a été testé avec l’élève 5. L’item s’est avéré en adéquation avec sa 

réponse. 

NB : L’item est renuméroté 11) au lieu de 13). 
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Item 14 L’enseignant nous propose d’imaginer les étapes d’une expérience. 

Élève 1 

Réponse :  

À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

Maintenant, à chaque cours d’éveil, on a des expériences dans des dossiers et on doit 

imaginer les étapes ; on ne les a pas sur la feuille et donc, parfois, on doit les écrire… 

Conclusion : 

Il semble y avoir une certaine adéquation entre l’item et la réponse apportée par 

l’élève, même si celle-ci semble faire référence à ce qui est vécu principalement en 

fin d’année, période durant laquelle les révisions semblent s’organiser à partir de 

dossiers réalisés à partir des épreuves de CEB des années précédentes. 

Élève 2 

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Parce que parfois, on peut imaginer les étapes d’une expérience…Parfois, on 

doit remettre des étapes dans l’ordre […] et puis, on compare avec les autres. 

MFV : Tu peux me donner un exemple concret de la façon dont ça se passe en 

classe ? 

E2 : Ben parfois […] en groupes de plusieurs personnes, on imagine ce que pourrait 

être la première étape d’une expérience […] Parfois, on doit remettre des étapes dans 

l’ordre ou alors, il manque une étape et on doit l’imaginer. 

Conclusion : 

Il semble y avoir une certaine adéquation entre l’item et la réponse apportée par 

l’élève. 

Élève 3 

Réponse : Une fois par mois 

Rapport verbal rétrospectif : 

E3 : J’ai répondu 2 parce qu’on le fait souvent mais pas aussi souvent qu’à la 12. 

Données comportementales : 

L’élève répond plus vite et semble sûr de lui. Cet item ne semble pas lui poser de 

problème. 

Élève 4  

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Rapport verbal rétrospectif : 

E4 : J’ai mis moins d’une fois par mois parce que…Ah, oui, moins d’une fois par 

semaine …parce que ça n’arrive pas à chaque cours d’éveil mais parfois, 

l’enseignante nous demande ce qu’il faut faire pour … allumer une ampoule ou, ce 

qu’il faut faire pour … 

Données comportementales : 

L’élève se montre très hésitant et ses hésitations se portent sur les intitulés de 

l’échelle de fréquence. Sinon, l’item semble clair. 

Élève 5 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Conclusion générale : Cet item ne subira pas de modification quant à sa formulation. 

Par contre, il sera renuméroté 12) au lieu de 14). 
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Item 15 L’enseignant nous propose des activités en dehors de la classe (par exemple, 

des visites, des expériences dans la cour, des observations dans la nature, etc.). 

Élève 1 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Données comportementales : 

L’élève répond immédiatement et sans hésitation. Ensuite, ses propos montrent qu’il 

a bien compris le sens de l’item. 

Conclusion : 

L’adéquation entre l’item et la réponse apportée par l’élève est évidente. 

Élève 2 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Jamais ou presque jamais parce que la dernière fois qu’on a fait des activités 

comme ça, c’était en quatrième, voire, 5ème.   

Remarque : 

Quand l’élève relate ce qu’il a vécu, on comprend que le terme « activité » prête 

manifestement à confusion : « C’était chouette ; on n’avait jamais fait ça… ». A tel 

point qu’on quitte le domaine de l’éveil scientifique et que l’événement relaté touche 

à l’éveil historique. Finalement, c’est sans grave conséquences pour cet item car 

l’élève s’en aperçoit de lui-même mais il serait sans doute préférable de remplacer 

le terme « activité » par un terme plus approprié, surtout dans les items 5 et 11. 

Élève 3 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal concurrent : 

E3 : Et là, « activité », c’est bien « activité », puisque c’est en dehors de la classe. 

MFV : Oui, ici, c’est bien dans le sens où tu l’entends. 

E3 : Je ne vais pas répondre jamais puisque c’est arrivé plusieurs fois mais c’est 

rare. 

MFV : Ça t’aiderait si on indiquait : jamais ; rarement ; parfois… 

E3 : Oui et alors, la plupart de mes réponses iraient dans rarement. 

Conclusion : 

L’adéquation entre l’item et la réponse apportée par l’élève est évidente. L’item ne 

doit pas être modifié. Par contre, les intitulés de l’échelle de fréquence peuvent être 

précisés. 

Élève 4  

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Données comportementales : 

L’élève répond très rapidement, sans hésitation et son discours montre qu’il a bien 

compris l’item. 

Élève 5 
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Réponse : Jamais ou presque jamais 

Données comportementales : 

L’élève répond assez vite et semble sûr de lui. Cet item ne semble pas lui poser de 

problème. 

Conclusion générale : Cet item ne subira pas de modification quant à sa formulation. 

Par contre, il sera renuméroté 13) au lieu de 15). 

 

 

 

Conclusions générales par rapport à la deuxième partie du questionnaire avec une 

échelle de fréquence : 

Les réponses de l’élève 2 aux items 10 et 11 révèlent un problème d’intitulé au niveau 

de l’échelle de fréquence. 

L’élève 3 le manifeste assez souvent aussi et principalement pour les items 12 et 15. 

Le terme « activité » prête à confusion. 

Selon l’élève 4, l’item 13 serait double dans la mesure où il porte sur la recherche, 

régulièrement menée au cours et, sur l’expérience, très rarement réalisée au degré 

supérieur. 

 

 

 

 

Troisième partie : Pour vérifier que les tâches proposées suscitent des pratiques 

discursives ou des échanges argumentatifs 

 

 

 

 

Item 16 L’enseignant encourage les discussions entre nous, les élèves de la classe. 

Élève 1 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Qu’entends-tu par le mot discussion ? 

E1 : Quand quelqu’un dans la classe, n’a pas compris, quelqu’un d’autre lui 

explique. 

MFV : Moi, je pensais plutôt à des discussions au cours desquelles on essaye de se 

mettre d’accord, comme des débats, par exemple… Avez-vous parfois l’occasion de 

débattre, en classe ? 
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E1 : Oui ! Pas qu’en éveil. On le fait parfois au cours de français !  

MFV : Tu peux me donner un exemple ? 

E1 : Oui, on discute parfois pour savoir si c’est la bonne conjugaison du verbe ou 

on débat pour savoir ce qu’est le lieu… 

MFV : Oui, c’est ça. Et en éveil scientifique, vous menez aussi ce genre de débat ? 

E1 : En éveil scientifique, je ne pense pas mais en éveil historique et géographique, 

oui mais je n’ai pas d’exemple précis en tête. 

Conclusion de l’échange :  

Quand on explore cette notion de discussion, on se rend compte qu’il y a 

inadéquation entre l’item et ce que l’élève répond à ce sujet. 

Élève 2 

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Quand on parle d’autre chose, l’enseignant ne nous encourage pas mais quand 

on parle d’un thème d’éveil scientifique alors, là, oui, il nous encourage. 

MFV : Qu’entends-tu exactement par le mot discussion ? Ça te fait penser à quoi ? 

E2 : Qu’on échange et qu’on parle de ce qu’on sait déjà ou, qu’on demande ce qu’on 

ne sait pas ou qu’on l’explique… 

MFV : Et comment s’organisent ces échanges en classe ? 

E2 : Parfois, Madame nous dit de former des groupes de 4, par exemple ou on reste 

à notre place et on échange avec nos voisins, derrière, devant, à côté… ou alors, on 

demande à Madame pour que quelqu’un vienne nous expliquer…  

Conclusion : 

Le terme « encourage » semble prêter à confusion et les propos de l’élève 2 

n’illustrent pas vraiment les discussions comme l’auteur de l’item l’entend. Cet item 

devrait donc être amélioré 

Élève 3 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Qu’est-ce que tu entends, toi, par discussion ? Qu’est-ce que ça signifie pour 

toi ? 

Données comportementales : 

L’élève relit la question et demande alors : 

E3 : Et pour vous, ça veut dire quoi encourage ? 

MFV : C’est un synonyme de propose, incite… Ce n’est pas taper dans les mains et 

dire : « Vas-y, allez… » 

E3 : Ah, parce que pour moi, c’est ça que ça veut dire.  

MFV : Non, ici, on se demande si parfois, des discussions sont organisées en petits 

groupes ou en grands groupes, si l’enseignant organise des débats etc. 

E3 : Non, ça n’arrive pas au cours d’éveil. 

Conclusion de l’échange :  

Même lorsque l’item est explicité par l’adulte, la réponse de l’élève reste identique. 

Les deux sont cohérents et on peut introduire le terme « débat » pour améliorer 

l’item puisqu’il ne semble pas poser de problème à l’élève. 

 

Élève 4  

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal concurrent : 
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E4 : « encourage », ça veut dire que si des élèves parlent entre eux, l’enseignant 

vient parler avec eux ? 

MFV : Oui par exemple, mais c’est quand on parle d’un sujet dans le domaine de 

l’éveil scientifique ; ce ne sont pas des bavardages. 

E4 : Ah, ok, je croyais ça, moi. 

E4 : Ben, souvent, on travaille par 2 et quand on ne comprend pas quelque chose, 

l’enseignant vient nous l’expliquer […] Ou alors, c’est un élève qui vient discuter si 

on n’est pas d’accord mais ça se fait toujours par petites groupes. 

Conclusion 

Le terme « encourage » semble perturbant. 

Élève 5 

Réponse : Une fois par mois 

Rapport verbal concurrent : Oui, il arrive parfois qu’on doive faire des propositions 

aux autres et pas qu’avec les élèves avec qui on a l’habitude de parler. 

Données comportementales : L’élève répond assez rapidement. 

Conclusion générale : 

Les propos des élèves 2 et 3 révèlent que le terme « encourage » prête à confusion 

et donc, qu’il serait opportun de le remplacer par « organise ». 

L’enseignant encourage les  organise des discussions ou des débats entre les élèves 

de la classe. 

L’item est renuméroté 14) au lieu de 16). 

 

Item 17 L’enseignant nous demande de comparer nos stratégies ou nos résultats. 

Élève 1 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

À chaque fois qu’on corrige quelque chose, on le corrige tout le temps en classe, 

tous ensemble et on compare nos réponses et on donne nos stratégies pour y arriver 

et si on a été voir quelque part ou pas. 

Données comportementales : 

L’élève répond assez vite et semble sûr de lui. 

Conclusion : 

Il semble y avoir une certaine adéquation entre l’item et la réponse apportée par 

l’élève. 

Élève 2 

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Madame va donner une réponse et va nous demander ce que nous avons mis 

comme réponse et tout le monde va répondre. 

MFV : Madame indique la bonne réponse avant que vous ne l’expliquiez ? 

E2 : Ben, ça arrive mais en général, c’est nous qui expliquons et à la fin, Madame 

met la réponse. 

Conclusion de l’échange : 

Il y a potentiellement confusion entre échange de stratégies et échange de réponses. 

C’est à vérifier dans les autres laboratoires cognitifs. 

Élève 3 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal concurrent : 
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E3 : Notre enseignante ne nous demande pas de partager nos stratégies ni nos 

résultats … 

Rapport verbal rétrospectif : 

E3 : …Mais de nature, moi, je le fais avec mes amis… 

Conclusion de l’échange : 

La suite de l’échange révèle qu’avec les amis, il ne s’agit pas réellement d’un 

échange de stratégie mais juste de réponses à des questions bien ciblées. Dès lors, 

on peut conclure qu’il y a une certaine adéquation entre l’item et la réponse de 

l’élève. 

Élève 4  

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

E4 : Au cours d’éveil scientifique, à chaque fois qu’on fait une feuille, on la corrige. 

Conclusion :  

Il est difficile de savoir sur quoi porte l’échange : sur la stratégie pour résoudre 

l’exercice ou sur la réponse ? Dès lors, cet item peut-il indiquer qu’il y ait réellement 

activation cognitive ?  

Élève 5 

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Rapport verbal rétrospectif : Oui, ça, ça arrive souvent. Elle nous demande de 

comparer nos stratégies avec notre voisin et puis après, on les compare tous 

ensemble. 

Conclusion générale :  

Cet item restera inchangé mais lors de l’interprétation des données, il serait bon de 

tenir compte du fait qu’il a été difficile d’identifier si on est bien sur l’échange de 

stratégies ou, de réponses.  

Il sera renuméroté 15) au lieu de 17). 

 

 

 

Item 18 L’enseignant nous invite à argumenter, c’est-à-dire, essayer de convaincre 

les autres que ce qu’on affirme est juste. 

Élève 1 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

E1 : Parfois, il y en a qui ne comprennent pas que leur réponse est fausse et que la 

bonne réponse, est celle du reste de la classe et donc, on essaye de lui faire 

comprendre que notre réponse est juste. Alors, on essaye de lui faire dire que sa 

réponse est fausse mais souvent, ils ne comprennent pas … 

MFV : Oui et à ce moment-là, vous pouvez argumenter ? Tu vois ce que j’entends 

par le mot argumenter ? 

E1 : Non ! 

Conclusion de l’échange :  

L’action « argumenter » ne fait pas partie du vocabulaire courant de l’élève et 

l’explication qui en est donnée dans l’item ne l’aide pas à comprendre de quoi il 

s’agit exactement. Dès lors, il paraît évident qu’il y a inadéquation entre l’item et ce 

que l’élève répond à ce sujet. 

Élève 2 
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Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Quand on va affirmer que notre réponse est juste, parfois, ce n’est pas le cas. 

Du coup, on va essayer de comparer  

MFV : Que signifie selon toi, le mot « argumenter » ? 

E2 : Dire ce qu’on a compris et essayer de dire ce qu’on sait […] 

Conclusion de l’échange :  

Ces propos et la suite du dialogue montrent que l’élève 2 reste centré sur le fait de 

comparer des réponses finales et de montrer à un autre élève là où il se serait trompé 

plutôt que de donner des arguments en faveur de la « bonne » réponse. 

La formulation « argumenter, c’est-à-dire, essayer de convaincre les autres que ce 

qu’on affirme est juste » est source d’incompréhension. 

Élève 3 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal concurrent : 

E3 : Non. Non, parce que…Je pense que j’ai compris mais je ne suis pas sûr et je 

pense que c’est non. 

E3 : Ce que je n’ai pas compris, c’est la définition. Quand vous dites : « argumenter, 

c’est-à-dire… ». C’est ça que je ne comprends pas. 

MFV : Et argumenter, tu sais ce que ça signifie, argumenter ? 

E3 : Par exemple, à un exercice, il y en a un qui met vrai et moi, j’ai mis faux et 

donc, je vais expliquer pour quoi j’ai mis faux et après, il va se rendre compte que 

soit c’est moi qui ai faux, soit c’est lui qui a juste. 

MFV : C’est ça, argumenter, c’est expliquer pour quelles raisons… Et tu crois qu’il 

faudrait se limiter à « L’enseignant nous invite à argumenter. » ? 

E3 : Non, parce que, argumenter, moi, je n’aurais pas compris si vous ne me l’aviez 

pas expliqué. Mais en fait, la seconde partie m’a aidé. Ça m’a aidé mais je n’ai pas 

très bien compris. 

E3 : Et donc, je ne sais pas quoi répondre, en fait… Ah, oui… 

Conclusion de l’échange :  

Cet item est à améliorer ou à supprimer puisqu’ argumenter, expliquer, 

justifier…ont des significations fort proches. 

Élève 4  

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal rétrospectif : 

E4 : Ce n’est pas l’enseignant qui nous pousse à argumenter. Parfois, on le fait entre 

nous quand quelqu’un n’a pas compris mais c’est très rare. 

Conclusion :  

L’item semble clair pour cet élève et sa réponse est cohérente avec ses propos à ce 

sujet. 

Élève 5 

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Conclusion générale : 

D’après les réactions des élèves 1, 2 et 3 qui ne comprennent pas la notion de « 

argumenter », synonyme d’expliquer repris pour les items 19 et 23, il parait opportun 

de supprimer l’item 18. 

NB : La définition d’argumenter dans le dictionnaire Larousse junior : argumenter, 

c’est expliquer pourquoi on est d’accord ou pas…Pour convaincre son interlocuteur, 

on adopte un raisonnement qui s’appuie sur des preuves et, est illustré d’exemples. 
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Item 19 L’enseignant nous demande de dire pour quelles raisons nous sommes 

d’accord avec ce qu’un autre élève explique ou pour quelles raisons, nous ne 

sommes pas d’accord. 

Élève 1 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Données comportementales : Spontanément, l’élève semblait vouloir cocher la 

réponse « À chaque cours d’éveil scientifique » puis, il s’est rétracté. 

Conclusion : L’échange est peu concluant. Il semble qu’un effet de fatigue s’installe 

mais rien n’indique que l’élève n’aurait pas compris l’item. 

Élève 2 

Réponse : D’abord, néant et après explication, « Moins d’une fois par semaine ». 

Rapport verbal concurrent : Je n’ai pas vraiment compris la question 

Conclusion : 

Cet item semble poser problème.  

Élève 3 

Réponse : Moins d’une fois par semaine  

Rapport verbal rétrospectif : 

E3 : Des fois, on le fait mais pas tous les jours. 

MFV : Et tu peux m’expliquer comment ça se passe quand vous le faites ? 

E3 : Soit, on fait par élimination. Par exemple, qui a mis telle réponse ? Et après, 

l’enseignante dit : « C’est le groupe qui a dit telle réponse qui a juste. » 

MFV : Et quand vous faites ça, est-ce que vous devez expliquer ? 

E3 : Non, on ne doit pas expliquer. 

Données comportementales : 

L’élève commence à montrer des signes de fatigue mais désire poursuivre. 

Conclusion de l’échange :  

Il semble y avoir une certaine inadéquation entre l’item et la réponse apportée par 

l’élève. D’autant plus que celle-ci n’est pas cohérente avec la réponse apportée à 

l’item précédent dont la signification est assez proche. 

Élève 4  

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Rapport verbal concurrent : 

E4 : On explique pour quelles raisons on n’est pas d’accord mais pas pour quelles 

raisons on est d’accord. Si on a la même réponse, c’est qu’on est d’accord.  

Conclusion de l’échange :  

La réponse de l’élève porte sur la réponse à des exercices écrits et moins sur les 

pratiques discursives qui seraient organisées en classe. 

Élève 5 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal concurrent :  

É5 : Oui, ça arrive à chaque cours parce que par exemple, quand quelqu’un propose 

une stratégie ou une réponse à un exercice, elle nous demande pourquoi on est 

d’accord. 

MFV : Et quand vous êtes en petits groupes, peut-être que ça arrive aussi ? 

É5 : Oui, aussi. 

Conclusion générale : 

L’item reste inchangé. Il sera renuméroté 16) au lieu de 19). 
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Item 20 L’enseignant nous demande de justifier nos réponses à ses questions. 

Élève 1 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Conclusion : Le rapport verbal rétrospectif montre qu’il y a bien adéquation entre 

l’item et la réponse de l’élève qui fait allusion à la gestion de classe : « On ne justifie 

pas nos réponses oralement … Il y a trop de bruit en classe… » 

NB : En ce qui concerne le fait de justifier les réponses aux questions écrites, je n’ai 

pas bien suivi le raisonnement de l’élève qui semble de plus en plus fatigué. 

Élève 2 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal concurrent : 

E2 : Justifier, ça veut dire pourquoi on a cette réponse à cette question ; c’est ça ? 

MFV : Oui, c’est ça. Quand tu justifies, tu expliques pour quelles raisons tu fais ce 

choix-là par exemple. […] Tu donnes des arguments, des explications.  

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Oui, ben, c’est à chaque cours d’éveil.   

Élève 3 

Réponse : Une fois par mois 

Rapport verbal concurrent : 

E3 : Euh, non. En fait, oui ; je ne sais pas… Je dirais plus la 2. 

On ne le fait pas tout le temps. Parfois, on rend l’exercice et Madame corrige. Et 

parfois, on corrige ensemble et on demande pour quoi on a faux et Madame le dit. 

Et alors, on comprend et si on ne comprend pas, Madame réexplique. 

MFV : Parfois, il y a des exercices où on doit justifier sa réponse. 

E3 : Oui mais pas en éveil scientifique. 

Conclusion : 

L’échange est peu concluant dans la mesure où il semblerait que l’élève comprenne 

ce que signifie « justifier » (c’est un terme qu’il a déjà utilisé spontanément à 

d’autres moments du laboratoire cognitif) mais, sa réponse ne semble pas tout à fait 

correspondre à ses propos. 

Élève 4  

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Rapport verbal concurrent : 

E4 : Oui, ben, comme avant (cf. item 19), c’est quand on a faux que l’enseignante 

nous demande pour quoi on a mis ça. Quand on a juste, ça arrive mais, c’est 

…parfois. 

Conclusion : 

Les items 19 et 20 sont relativement proches. 

Élève 5 

Réponse : « Moins d’une fois par semaine » devenu « À la plupart des cours d’éveil 

scientifique » 

Rapport verbal rétrospectif : Ça dépend des exercices mais disons que ça arrive 

souvent. 

Données comportementales : L’élève a semblé hésiter entre le fait de cocher la case 

« À la plupart des cours d’éveil scientifique » ou la case « À chaque cours d’éveil 

scientifique ». 

Conclusion : 

Finalement, ses propos corroborent son choix. 
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Conclusion générale : L’item reste inchangé mais sera renuméroté 17) au lieu de 

20). 

 

 

Item 21 L’enseignant nous encourage à reformuler ses propos, c’est-à-dire, exprimer 

ce qu’il a dit avec nos propres mots. 

Élève 1 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif :  

E1 : Quand on ne sait pas expliquer, on explique avec nos propres mots et Madame 

X, vu qu’elle est plus jeune que d’autres enseignants, qu’elle est encore un peu dans 

l’adolescence, des fois, elle comprend mieux. 

Conclusion : L’item semble clair mais sans certitude. 

Élève 2 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : C’est à peu près à tous les cours parce qu’expliquer mieux, ça permet de 

comprendre mieux. 

Données comportementales : 

L’élève répond plus rapidement et semble plus sûr de lui. 

Élève 3 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

E3 : Cette question-là, c’est plus dans les contrôles qu’on doit expliquer avec nos 

propres mots. Ou alors, on doit choisir une définition. 

MFV : Quand je dis « ses propos », je pense à ce que l’enseignant dit ; pas à ce qu’il 

est écrit. 

Je ne sais pas si tu as le sentiment que tu dois redire ce que l’enseignant a expliqué 

mais avec tes propres mots, à toi ? 

E 3 : Non. 

Conclusion de l’échange :  

Il y a clairement inadéquation entre l’item et la réponse apportée par l’élève. D’après 

ses explications, il aurait dû cocher la case « Jamais ou presque jamais ». Cependant, 

il a coché l’autre extrême : « À chaque cours d’éveil scientifique ». 

Élève 4 

Réponse : Moins d’une fois par semaine 

Rapport verbal concurrent : 

E4 : Oui, ça arrive aussi dans les exercices. Il est écrit : « Explique avec tes mots 

pourquoi… » 

Mais, ce n’est pas à chaque cours d’éveil. 

Conclusion : 

Il semble y avoir adéquation entre l’item et la réponse apportée par l’élève. 

Élève 5 

Réponse : « Une fois par mois » devenu « À quelques cours d’éveil scientifique » 

Rapport verbal rétrospectif : Parfois, elle nous demande d’expliquer avec nos mots 

si on a compris ou bien,  

Conclusion générale : Il semblerait que cet item n’ait posé problème qu’à l’élève 3. 

Puisque spontanément, l’élève 5 reformule cet item en remplaçant le mot 

« encourage » par le terme « demande », nous reformulerons cet item comme suit : 
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L’enseignant nous encourage à demande de reformuler ses propos, c’est-à-dire, 

exprimer ce qu’il a dit avec nos propres mots. 

 

 

 

 

Item 22 L’enseignant nous incite à reformuler les propos d’un autre élève pour 

s’assurer que nous avons bien compris ce qu’il voulait dire. 

Élève 1 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

MFV : Que comprends-tu de ce qui est noté ici ? 

E1 : Que parfois, il y a des élèves qui expliquent avec des mots que d’autres ne 

comprennent pas et alors, à chaque fois, il y en a un qui est là exprès pour expliquer 

avec d’autres mots. Et comme ça, il y a certains élèves qui comprennent. D’autres 

ne comprennent pas encore mais ils peuvent comprendre avec les mots d’un autre 

élève. 

Conclusion : 

Le terme « compris » est source de confusion dans la mesure où l’élève 1 se place 

du point de vue de celui qui n’aurait pas compris tandis que le rédacteur de l’item 

se place du point de l’élève qui reformule car c’est dans la reformulation qu’il y a 

activation cognitive. 

Élève 2 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : A chaque cours d’éveil parce qu’il se peut que l’élève ait mieux compris que 

l’enseignant ou que l’enseignant se soit trompé. 

Conclusion : 

L’explication de l’élève n’est pas cohérente avec l’item proposé. L’élève reste centré 

sur la compréhension et non, sur la reformulation. Il faudrait peut-être se limiter à 

la première partie de l’item. 

Élève 3 

Réponse : Moins d’une fois par semaine. 

Rapport verbal concurrent : 

E3 : Bien compris, c’est par rapport au fait qu’on ait bien entendu, par exemple. 

MFV : Non, c’est par rapport au sens de ce qu’il dit […] C’est expliqué autrement 

ce qu’un élève a dit. 

E3 : C’est plus souvent l’enseignante qui fait ça. 

Conclusion de l’échange :  

Il semble y avoir une certaine inadéquation entre l’item et la réponse apportée par 

l’élève. A moins que le souci ne se situe au niveau de l’intitulé de l’échelle. On ne 

sait pas précisément la fréquence que l’élève a en tête quand il répond.« Moins d’une 

fois par semaine ». 

Élève 4 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Rapport verbal concurrent : 

E4 : Non, l’enseignante ne nous demande jamais ça. 
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Données comportementales : 

L’élève montre quelques signes de distraction. L’adulte choisit de ne pas demander 

plus d’explications car le temps imparti au laboratoire cognitif touche à sa fin. 

Élève 5 

Réponse : « Une fois par mois » devenu « À quelques cours d’éveil scientifique » 

Rapport verbal concurrent : Oui, ça arrive qu’elle nous demande de redire avec nos 

mots ce qu’un autre élève a dit. Pas parce qu’on n’aurait pas écouté mais pour 

vérifier qu’on a bien compris ce que l’élève a dit. 

Conclusion 

Selon les propos des élèves 1 et 2, il semblerait que l’Item, tel qu’il est rédigé, soit 

peu clair et sujet à diverses interprétations. Dès lors, nous pourrions pour éviter toute 

confusion, nous limiter à l’essentiel et le formuler comme suit : L’enseignant nous 

incite à reformuler les propos d’un autre élève. pour s’assurer que nous avons bien 

compris ce qu’il voulait dire. Cet item a donc été raccourci et renuméroté 19) au lieu 

de 22). 

 

 

Item 23 L’enseignant nous propose d’expliquer ce que nous avons compris d’un 

phénomène ou d’une expérience vécue. 

Élève 1 

Réponse : Jamais ou presque jamais 

Conclusion : Le Rapport verbal rétrospectif montre que l’élève se centre sur le terme 

« expérience ».  

Élève 2 

Réponse : Moins d’une fois par semaine. 

Rapport verbal rétrospectif : 

E2 : Quand l’enseignant nous propose d’expliquer ce qu’on a compris à propos d’un 

phénomène ou d’une expérience, c’est par rapport à l’électricité ou la buée ou 

quelque chose comme ça, que l’élève a forcément vécu. 

Conclusion : La dernière partie de la phrase avec le mot « vécu » laisse aussi 

entendre que l’élève se centre sur l’expérience. De nouveau, il a choisi « Moins 

d’une fois par semaine », pour une réponse qui reste assez vague. 

Élève 3 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal concurrent : 

E3 : Je ne sais pas quoi mettre parce que les expériences, on n’en fait pas souvent. 

MFV : Ça peut être au sujet d’autre chose que des expériences. Dis-moi un peu ce 

que vous avez appris dernièrement en éveil scientifique. 

E3 : Avec les matières. On a appris qu’un liquide, par exemple, on ne savait pas le 

garder en main, tandis qu’un solide, bien. 

MFV : C’est une explication de la notion de solide ou de liquide que tu me donnes 

là et pourtant, il n’est pas forcément question d’expérience. Est-ce que parfois, en 

classe, tu dois redire ce que tu as appris comme tu viens de le faire ici avec les solides 

et les liquides ? 

Conclusion : 

L’élève semble se focaliser sur le terme expérience, faisant fi du mot phénomène. 

Cet item est donc à améliorer. 

Élève 4 

Réponse : Jamais ou presque jamais 
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Rapport verbal concurrent : 

E4 : Ah, par rapport aux expériences vécues ? 

Ben, je ne sais pas parce que, comme vous l’avez dit tout à l’heure, j’aurais préféré 

une case « rarement » parce que ça arrive quand même quelque fois.  

MFV : Il faudrait donc une case qui dise que ça arrive quelque fois. 

Élève 5 

Réponse : À chaque cours d’éveil scientifique 

Rapport verbal concurrent : 

Rapport verbal rétrospectif : Ça arrive très souvent qu’elle nous demande si on a 

compris quelque chose ou une nouvelle chose qu’on a apprise et si on n’a pas 

compris, elle nous réexplique. 

Conclusion : D’après ces propos, nous percevons que nous sommes dans une forme 

de transmission plutôt que d’activation cognitive. L’élève 5 témoigne d’un dialogue 

entre l’enseignant et les élèves mais on n’imagine que peu d’interactions plus larges 

dans la classe. 

Conclusion générale : 

Les propos des élèves 1 et 2 sont centrés sur le mot « expérience », plutôt que sur 

l’explication de ce que les élèves ont compris ou retenu du cours. Dès lors, nous 

pourrions améliorer cet item en le formulant comme suit :  

L’enseignant nous propose d’expliquer ce que nous avons appris ou compris d’un 

phénomène ou d’une expérience vécue. Cette amélioration ne concerne que la 

compréhension et la praticabilité du questionnaire. D’après l’intervention de l’élève 

5, il semblerait que cet item ne permette pas d’identifier s’il y a réelle activation 

cognitive chez l’élève qui se manifeste dans ce cadre. 

Par ailleurs, l’échange avec l’élève 4 suggère que les propositions de fréquence « À 

quelques cours d’éveil scientifique » et « À la plupart des cours d’éveil 

scientifique » pourraient remplacer avantageusement les valeurs centrales : « Une 

fois par mois » ou, « Moins d’une fois par semaine ».  

Enfi, l’item est renuméroté 20) au lieu de 23). 

 

 

 

 

Conclusions générales par rapport à la troisième partie du questionnaire : 

L’élève 2 semble avoir tendance à répondre « Moins d’une fois par semaine » à chaque 

fois que l’item semble lui poser problème. 

 

Conclusions générales par rapport à la praticabilité du questionnaire 

L’élève 1 estime que les questions sont claires et le seront d’autant plus avec les 

améliorations dont nous avons parlé. Il pense qu’il est préférable de laisser chaque 

élève répondre aux différentes questions à son propre rythme. Il privilégie donc le fait 

de les laisser lire les questions de manière autonome et sans intervention d’un adulte. 

L’élève 2, quant à lui, semble préférer que ce soit l’enseignant qui lise chaque question 

pour éventuellement, ajouter un petit mot d’explication.  
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Afin qu’il n’y ait pas confusion entre l’éveil historique, géographique et scientifique, 

proposer aux élèves de feuilleter leur cours d’éveil scientifique avant de répondre au 

questionnaire afin d’aider l’élève à rester dans ce contexte précis tout au long de 

l’épreuve. 

L’élève 3 dit qu’il aurait préféré que je lui lise les questions. 
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ANNEXE 6 : Tableau synthétique des modifications apportées au 

questionnaire initial  

Suite aux laboratoires cognitifs, le questionnaire initial a été modifié. Chaque 

modification est justifiée dans la partie intitulée « Évaluation des items initiaux ». Ces 

modifications sont synthétisées dans les tableaux ci-dessous. Elles figurent en rouge, 

principalement dans la 3e colonne « Item final ». 

Première partie : Pour mesurer la perception de se voir proposer des tâches qui activent et s’appuient 

sur ses connaissances préalables.  

Item initial Statut suite aux laboratoires 

cognitifs 

Item final 

1) L’enseignant nous demande 

souvent de dire, d’écrire ou de 

dessiner ce que nous 

connaissons déjà d’un sujet 

avant d’en parler. 

Reformulé 1)Avant de commencer à parler 

d’un nouveau sujet, 

l’enseignant nous demande de 

dire, d’écrire ou de dessiner ce 

que nous connaissons déjà. 

2) À partir d’une observation, 

d’une expérience ou d’une 

réflexion d’un élève, 

l’enseignant nous invite 

souvent à nous questionner.  

Reformulé 2) L’enseignant nous demande 

de nous poser des questions à 

partir d’une observation, d’une 

expérience ou d’une réflexion 

d’un élève.  

3) L’enseignant nous demande 

d’émettre des hypothèses pour 

essayer d’expliquer un 

phénomène ou une observation. 

Inchangé 3) L’enseignant nous demande 

d’émettre des hypothèses pour 

essayer d’expliquer un 

phénomène ou une observation. 

4) L’enseignant nous invite à 

faire des liens avec ce que nous 

connaissons déjà. 

Remplacé 4) L’enseignant tient compte de 

ce que nous connaissons déjà 

d’un sujet avant de continuer à 

apprendre sur ce thème. 

 

Deuxième partie : Pour mesurer le caractère complexe, ouvert et stimulant de la tâche  

 Avec une échelle d’accord 

Item initial Statut suite aux laboratoires 

cognitifs 

Item final 

5) L’enseignant propose des 

activités qui nous demandent un 

certain temps de réflexion. 

Inchangé 5) L’enseignant propose des 

activités qui nous demandent un 

certain temps de réflexion.  

6) L’enseignant nous fournit des 

exercices pour lesquels plusieurs 

solutions sont possibles. 

Supprimé  

7) L’enseignant nous pose des 

questions ouvertes, c’est-à-dire, 

des questions auxquelles il ne 

suffit pas de répondre par oui ou 

non.  

Inchangé 

  

Renuméroté 

6) L’enseignant nous pose des 

questions ouvertes, c’est-à-dire, 

des questions auxquelles il ne 

suffit pas de répondre par oui ou 

non. 

8) L’enseignant nous demande 

parfois de chercher des 

informations dans des livres ou des 

textes documentaires. 

Reformulé 

 

Renuméroté 

7) L’enseignant nous demande 

parfois de chercher des 

informations dans des textes ou 

des livres documentaires. 

9) L’enseignant nous demande 

d’expliquer le fonctionnement 

d’un phénomène observé (par 

exemple, l’ampoule d’un circuit 

Inchangé 

  

Renuméroté 

8) L’enseignant nous demande 

d’expliquer le fonctionnement 

d’un phénomène observé (par 

exemple, l’ampoule d’un circuit 
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électrique s’allume ou s’éteint, 

l’eau change d’état, etc.). 

électrique s’allume ou s’éteint, 

l’eau change d’état, etc.). 

 

Avec une échelle de fréquence 

NB : Certains intitulés de l’échelle de fréquence ont été modifiés suite aux remarques reprises sous 

l’intitulé « REMARQUE IMPORTANTE À PROPOS DES INTITULÉS DE L’ÉCHELLE »  

 

L’échelle a été modifiée comme suit : 

 

Jamais ou presque 

jamais 

À quelques cours 

d’éveil scientifique 

À la plupart des cours 

d’éveil scientifique 

À chaque cours 

d’éveil scientifique 

 

Item initial Statut suite aux laboratoires 

cognitifs 

Item final 

10) L’enseignant apporte du 

matériel en classe.  

Inchangé 

Renuméroté 

9) L’enseignant apporte du 

matériel en classe.  

11) L’enseignant propose des 

activités qui donnent envie d’en 

apprendre davantage.  

Inchangé 

Renuméroté 

10) L’enseignant propose des 

activités qui donnent envie d’en 

apprendre davantage. 

12) L’enseignant nous laisse 

choisir nos propres stratégies 

pour résoudre un problème.  

Supprimé  

13) L’enseignant nous demande 

de réaliser des expériences ou 

des recherches.  

Reformulé 

Renuméroté 

11) L’enseignant nous demande 

de réaliser des recherches ou 

des expériences. 

14) L’enseignant nous propose 

d’imaginer les étapes d’une 

expérience. 

Inchangé 

Renuméroté 

12) L’enseignant nous propose 

d’imaginer les étapes d’une 

expérience. 

15) L’enseignant nous propose 

des activités en dehors de la 

classe (par exemple, des visites, 

des expériences dans la cour, 

des observations dans la nature, 

etc.). 

Inchangé 

Renuméroté 

13) L’enseignant nous propose 

des activités en dehors de la 

classe (par exemple, des visites, 

des expériences dans la cour, 

des observations dans la nature, 

etc.). 

 

 

Troisième partie : Pour vérifier que les tâches proposées suscitent des pratiques discursives ou des 

échanges argumentatifs 

Item initial Statut suite aux laboratoires 

cognitifs 

Item final 

16) L’enseignant encourage les 

discussions entre nous, les 

élèves de la classe.  

Reformulé 

Renuméroté 

14) L’enseignant organise des 

discussions ou des débats, entre 

les élèves de la classe. 

17) L’enseignant nous demande 

de comparer nos stratégies ou 

nos résultats. 

Inchangé 

Renuméroté 

15) L’enseignant nous demande 

de comparer nos stratégies ou 

nos résultats. 

18) L’enseignant nous invite à 

argumenter, c’est-à-dire, 

essayer de convaincre les autres 

que ce qu’on affirme est juste.  

Supprimé  
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19) L’enseignant nous demande 

de dire pour quelles raisons 

nous sommes d’accord avec ce 

qu’un autre élève explique ou 

pour quelles raisons, nous ne 

sommes pas d’accord. 

Inchangé 

Renuméroté 

16) L’enseignant nous demande 

de dire pour quelles raisons 

nous sommes d’accord avec ce 

qu’un autre élève explique ou 

pour quelles raisons, nous ne 

sommes pas d’accord. 

20) L’enseignant nous demande 

de justifier nos réponses à ses 

questions.  

Inchangé 

Renuméroté 

17) L’enseignant nous demande 

de justifier nos réponses à ses 

questions. 

21) L’enseignant nous 

encourage à reformuler ses 

propos, c’est-à-dire, exprimer 

ce qu’il a dit avec nos propres 

mots. 

Reformulé 

 

Renuméroté 

18) L’enseignant nous demande 

de reformuler ses propos, c’est-

à-dire, exprimer ce qu’il a dit 

avec nos propres mots. 

22) L’enseignant nous incite à 

reformuler les propos d’un 

autre élève pour s’assurer que 

nous avons bien compris ce 

qu’il voulait dire. 

Raccourci. 

 

 

Renuméroté 

19) L’enseignant nous incite à 

reformuler les propos d’un 

autre élève. 

23) L’enseignant nous propose 

d’expliquer ce que nous avons 

compris d’un phénomène ou 

d’une expérience vécue. 

Remplacé 

 

 

Renuméroté 

20) L’enseignant nous propose 

d’expliquer ce que nous avons 

appris ou compris, à la fin du 

cours d’éveil scientifique. 
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ANNEXE 7 : Questionnaire final soumis à l’échantillon  
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ANNEXE 8 : Questionnaire avec répartition des items en deux sous-

dimensions 

La première échelle compte 12 items et vise à mesurer la perception des élèves de l’activation 

cognitive générale mise en place par leur enseignant, au cours d’initiation scientifique : 

4.L’enseignant tient compte de ce que nous connaissons déjà d’un sujet avant de continuer à apprendre 

des choses sur ce thème. 

5.L’enseignant propose des activités qui nous demandent un certain temps de réflexion. 

6.L’enseignant nous pose des questions ouvertes, c’est-à-dire, des questions auxquelles il ne suffit pas 

de répondre par oui ou non. 

9.L’enseignant apporte du matériel en classe.  

10.L’enseignant propose des activités qui donnent envie d’en apprendre davantage.  

14.L’enseignant organise des discussions ou des débats entre les élèves de la classe. 

15.L’enseignant nous demande de comparer nos stratégies ou nos résultats. 

16.L’enseignant nous demande de dire pour quelles raisons nous sommes d’accord avec ce qu’un autre 

élève explique ou pour quelles raisons, nous ne sommes pas d’accord. 

17.L’enseignant nous demande de justifier nos réponses à ses questions. 

18.L’enseignant nous demande de reformuler ses propos, c’est-à-dire, exprimer ce qu’il a dit avec nos 

propres mots. 

19.L’enseignant nous incite à reformuler les propos d’un autre élève. 

20.À la fin du cours, l’enseignant nous propose d’expliquer ce que nous avons appris ou compris. 

La seconde échelle compte 8 items qui visent à mesurer la perception des élèves de l’activation 

cognitive spécifique à la démarche d’investigation mise en place par leur enseignant, au cours 

d’initiation scientifique : 

1.Avant de commencer à parler d’un nouveau sujet, l’enseignant nous demande de dire, d’écrire ou de 

dessiner ce que nous connaissons déjà. 

2.L’enseignant nous demande souvent de nous poser des questions à partir d’une observation, d’une 

expérience ou d’une réflexion d’un élève.  

3.L’enseignant nous demande d’émettre des hypothèses pour essayer d’expliquer un phénomène ou une 

observation. 

7.L’enseignant nous demande parfois de chercher des informations dans des textes ou des livres 

documentaires. 

8.L’enseignant nous demande d’expliquer le fonctionnement d’un phénomène observé (par exemple, 

l’ampoule d’un circuit électrique s’allume ou s’éteint, l’eau change d’état, etc.). 

11.L’enseignant nous demande de réaliser des recherches ou des expériences. 

12.L’enseignant nous propose d’imaginer les étapes d’une expérience. 

13.L’enseignant nous propose des activités en dehors de la classe (par exemple, des visites, des 

expériences dans la cour, des observations dans la nature, etc.). 
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ANNEXE 9 : Données brutes des coefficients de corrélation pour 

l’échelle d’activation cognitive générale 
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ANNEXE 10 : Données brutes des coefficients de corrélation pour 

l’échelle d’activation cognitive spécifique à la démarche 

d’investigation 
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ANNEXE 11 : Données brutes des coefficients de corrélation pour les 

3 échelles d’activation cognitive finales 
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